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La diplomatie algérienne amorce 
“une nouvelle ère” d’activité intense

L’Algérie rompt ses relations diplomatiques avec le Maroc

Le journal gouvernemental 
égyptien Al-Akhbar a 
affirmé que la diplomatie 

algérienne amorçait, depuis des 
semaines, “une nouvelle ère” 
marquée par “une activité intense 
et une célérité remarquable” en 
vue de trouver des solutions 
pacifiques à nombre de crises 
au niveau régional afin de 
consolider le rôle diplomatique 
de l’Algérie aux plans régional 
et international.
Dans un article intitulé “Une 
personnalité d’Al-Akhbar.. 
“Lamamra”, dose stimulante 
pour la diplomatie algérienne”, 
le directeur de la rédaction du 
journal “Al-Akhbar” a écrit: 
“Dès son retour à son poste, 
depuis quelques semaines, à la 
tête de la diplomatie algérienne 
au sein de la nouvelle 
composante du Gouvernement 
algérien, Ramtane Lamamra 
n’a pas lésiné sur les efforts 
pour repositionner, avec 
force, son pays sur l’échiquier 
mondial et traiter avec sérieux, 
à travers une activité intense 
et une célérité remarquable, un 
nombre de dossiers impactant 
le voisinage géographique et la 
stabilité régionale”.
La Libye, la Tunisie et la crise 
du barrage de la Renaissance 
se sont imposées dernièrement 
en tant que principaux dossiers 
dans le ballet diplomatique 
algérien, à travers la tournée 
effectuée fin juillet dernier, par le 
ministre des Affaires étrangères 

et de la Communauté nationale 
à l’étranger, Ramtane Lamamra, 
dans plusieurs capitales arabes 
et africaines, dans le cadre des 
efforts de l’Algérie pour le 
règlement pacifique des conflits 
entre les protagonistes, lit-on 
dans l’article.
Dans ce contexte, le directeur 
de la rédaction d’Al-Akhbar a 
indiqué que “la Libye est l’une 
des questions bénéficiant d’un 
intérêt soutenu de l’Algérie, vu 
le lien entre la sécurité nationale 
des deux pays”, ajoutant 
qu’”elle a consenti un effort 

remarquable pour traiter avec 
tous les protagonistes”.
Quant au deuxième dossier, 
le journaliste a évoqué les 
changements survenus en 
Tunisie. “Il était clair que le 
ministre algérien avait effectué 
une visite dans la capitale 
(tunisienne) en tant que premier 
haut responsable arabe où 
il a eu sa première activité 
diplomatique à l’étranger, 
en rencontrant le Président 
tunisien Kaïs Saïed”. Au terme 
de sa tournée qui l’a conduit 
en Tunisie puis en Ethiopie et 

enfin au Caire, M. Lamamra 
avait souligné la capacité du 
peuple tunisien de résoudre lui-
même ses problèmes encore 
une fois”. “C’est la preuve sur 
la convergence de vues entre 
l’Egypte et l’Algérie autour de 
ces changements, à la lumière 
de la coordination continue 
et constante entre eux», a-t-
il expliqué, rappelant que «la 
première visite du président 
égyptien Abdel Fattah al-Sissi, 
après son élection en  2014, 
était en Algérie”.
Concernant la crise du 

barrage de la renaissance 
entre l’Ethiopie, l’Egypte et 
le Soudan, le journaliste a 
rappelé une phrase citée par M. 
Lamamra qui avait dit que ce 
dossier “est désormais considéré 
à l’échelle internationale parmi 
les questions importantes”.
Il a estimé, en outre, que “le 
mérite qu’il a eu (Lamamra) 
est de ne pas avoir proposé une 
médiation algérienne aux trois 
pays parties à la crise mais de 
mener une tournée prospective 
dans les trois capitales 
concernées, le Caire, Khartoum 
et Addis Abeba pour s’enquérir 
de leurs visions et points de vue 
avant de présenter une feuille de 
route algérienne de la solution 
envisagée”.
“Le Président Tebboune avait 
évoqué il y a quelques jours des 
initiatives 100% algériennes 
pour résoudre la crise, se disant 
convaincu de leur acceptation 
par les trois pays”, a-t-il soutenu, 
ajoutant qu”’il a également mis 
en garde contre l’escalade de la 
crise”.
Les déplacements du chef de 
la diplomatie algérienne sont 
annonciateurs d’une nouvelle 
ère de la diplomatie algérienne 
qui pourrait être couronnée 
par un rôle important dans 
le règlement de la crise du 
barrage de la renaissance au 
mieux des intérêts de toutes les 
parties à travers un accord juste, 
contraignant et garantissant 
tous les droits”.

L’Algérie, par la voix 
de son ministre des 
Affaires étrangères 

et de la Communauté 
nationale à l’étranger, M. 
Ramtane Lamamra,  a 
annoncé mardi la rupture de 
ses relations diplomatiques 
avec le Maroc sur fond 
d’actes hostiles de longue 
date perpétrés par Rabat 
contre l’Algérie et qui 
se poursuivent jusqu’a 
maintenant.
“ L’Algérie a décidé 
de rompre ses relations 
diplomatiques avec le Maroc 
à partir d’aujourd’hui”, a 

déclaré M. Lamamra au 
cours d’une conférence de 
presse animée à Alger.
Mercredi dernier, le Haut 
Conseil de Sécurité, présidé 
par le président de la 
République, chef suprême 
des Forces armées, ministre 
de la Défense nationale, 
Abdelmadjid Tebboune, 
a souligné que les actes 
hostiles incessants perpétrés 
par le Maroc contre l’Algérie, 
ont nécessité la révision 
des relations entre les deux 
pays et l’intensification des 
contrôle sécuritaire aux 
frontières Ouest”.
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Coronavirus : 
Les salles de fêtes 

non concernées par la 
levée de fermeture des 

espaces de loisirs

Covid-19 :
Réaménagement des horaires de confinement et levée 

de la mesure de fermeture des plages

El Bilad TV suspendue pour 
“violations répétées” des dispositions 

de la loi sur l’Audiovisuel

Les salles de fêtes ne sont 
pas concernées par la 
levée de la mesure de 

fermeture des espaces de loisirs et 
de détente, indiquent, mardi dans 
un communiqué, les services 
du Premier ministre (PM), tout 
en rappelant “la reconduction” 
de la mesure d’interdiction de 
tout type de rassemblement, à 
l’échelle nationale.
“Suite au communiqué du 
mardi 24 août  2021 relatif au 
réaménagement des horaires de 
confinement partiel à domicile, 
les services du Premier ministre 
rappellent que la levée de la 
mesure de fermeture des espaces 
récréatifs de loisirs et de détente, 
des lieux de plaisance et les 

plages, ne concerne pas les salles 
des fêtes qui demeurent fermées”, 
précise la même source.
Tout en soulignant, à ce propos, 
“la reconduction de la mesure 
relative au retrait définitif” 
de l’autorisation d’exercice 
de l’activité pour les salles 
enfreignant l’interdiction en 
vigueur, les mêmes services 
annoncent, en outre, la 
reconduction de “la mesure 
d’interdiction, à travers le 
territoire national, de tout type 
de rassemblement de personnes 
et de regroupement familial, 
notamment la célébration de 
mariages et de circoncision et 
autres événements”. 

Le Premier ministre, 
ministres des 
Finances, Aïmene 

Benabderrahmane, a décidé 
de réaménager les horaires de 
confinement partiel à domicile 
(de 22h00 à 6h00) dans les 
wilayas concernées et la levée 
de la mesure de fermeture des 
espaces récréatifs et des plages 
à compter de ce mercredi, 
dans le cadre du dispositif de 
gestion de la crise sanitaire liée 
à la pandémie du Coronavirus 
(Covid-19), indique mardi un 
communiqué des services du 
Premier ministre, dont voici le 
texte intégral:
“Conformément aux orientations 

du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, chef 
suprême des Forces armées, 
ministre de la Défense nationale, 
le Premier ministre, ministre 
des Finances, M. Aïmene 
Benabderrahmane, a décidé les 
mesures suivantes :
- Le réaménagement des 
horaires de confinement partiel 
à domicile de vingt deux (22) 
heures jusqu’au lendemain à six 
(6) heures du matin, applicables 
dans les wilayas concernées.
- La levée de la mesure de 
fermeture des espaces récréatifs 
de loisirs et de détente, des lieux 
de plaisance et les plages, avec 
le maintien des strictes mesures 

de prévention.
- Ces mesures prennent effet à 
compter du mercredi 25 août 
2021.
Le gouvernement rappelle le 
risque important de circulation 
du virus, lié au variant Delta, 
et invite à ce titre les citoyens 
à poursuivre, de manière 
rigoureuse, le respect des 
gestes barrières et des différents 
protocoles sanitaires adoptés par 
le comité scientifique de suivi 
de l’évolution de la pandémie 
du Coronavirus (COVID-19) et 
dédiés aux différentes activités 
économiques, commerciales et 
sociales”.

La chaîne de droit étranger 
El Bilad TV s’est vu retirer 
l’accréditation provisoire, 

pour une durée d’une semaine, 
en raison de ses “violations 
répétées” des dispositions édictés 
dans la loi relative à l’activité 
audiovisuelle, notamment ses 
articles 48 et 103.
Le ministère de la Communication 
et l’Autorité de régulation 
de l’audiovisuel (ARAV) ont 
annoncé, dans un communiqué 
conjoint, la fermeture de la 
chaîne El Bilad TV et le retrait 
de son accréditation, pour une 
semaine, pour “non-respect 
des recommandations liées à la 
protection des enfants mineurs 
lors de la diffusion de ses 
programmes”.
En effet, l’article 48 de la loi 
relative à l’activité audiovisuelle 
impose notamment “le respect des 
règles professionnelles, d’éthique 
et de déontologie dans l’exercice 
de l’activité audiovisuelle quels 
qu’en soient la nature, le support 
et le mode de diffusion”, la 
“mise en place des mécanismes 
et des procédés techniques de 

protection des enfants mineurs 
et des adolescents dans les 
programmes diffusés” et “ne pas 
faire l’apologie de la violence”.
Pour ce faire, l’article 103 de 
ladite loi évoque “la suspension 
immédiate de l’autorisation 
préalable sans mise en demeure 
préalable”.
L’Autorité de régulation de 
l’audiovisuel (ARAV) a enregistré 
“des violations, par la chaîne 
El Bilad TV, qui n’a pas mis en 
place des mécanismes et des 
mesures techniques de protection 
des enfants mineurs lors de la 
diffusion de ses programmes, 
outre la diffusion d’un extrait 
d’une séquence répétée des 
images du crime odieux contre le 
chahid Djamel Bensmain, victime 
d’un acte ciblé perpétré par une 
organisation terroriste, ce qui 
constitue une violation flagrante 
des engagements juridiques et 
moraux de la chaîne”, indique le 
communiqué.
Au regard de “ces dépassements”, 
ajoute la même source, il a été 
décidé la fermeture de la chaîne 
El Bilad pour une semaine, à 

compter du 24 août 2021.
Compte tenu de ce qui précède, 
l’ARAV souligne qu’elle 
avait saisi le ministère de la 
Communication à l’effet de 
“retirer l’accréditation de 
la chaîne pour la période de 
suspension”, tout en se réservant 
le droit de “prendre toutes les 
mesures légales nécessaires en cas 
de récidive de tels dépassements 
et défaillances professionnelles”.
Après avoir reçu une demande de 
l’ARAV sollicitant la fermeture 
de la chaîne El Bilad TV et 
le retrait de son accréditation 
à compter du 24 août 2021 
à minuit, le ministère de la 
Communication “confirme 
le retrait de l’accréditation 
et demande aux instances 
compétentes d’appliquer la 
décision de l’ARAV”.
Dans un communiqué rendu 
public le 02/06/2020, l’ARAV 
avait mis en garde les médias 
audiovisuels contre “les contenus 
médiatiques qui exposent les 
enfants et le jeune public aux 
dangers et à toute forme de 
préjudice”.
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16.000 vaccinés dans le secteur de l’Education au premier 
jour de la campagne nationale de vaccination

CORONAVIRUS:

 506 nouveaux cas, 401 guérisons et 30 décès

COVID-19:

Accélérer le projet de production de vaccins en Algérie

EDUcATION :

473 nouveaux établissements scolaires à la prochaine rentrée scolaire

Concernant la 
vaccination des 
personnels du secteur 

de l’Education contre 
le Covid-19, le ministre 
a indiqué que 16.000 
enseignants et personnels 
administratifs avaient été 
vaccinés au premier jour 
de l’opération lancée en 
début de semaine, estimant 

que grâce à l’engouement 
enregistré jusque-là, 
l’ensemble du personnel du 
secteur sera vacciné avant la 
rentrée scolaire.
M. Belabed a tenu à 
saluer le rôle efficient des 
partenaires sociaux dans 
la sensibilisation et la 
mobilisation des travailleurs 
du secteur de la Santé pour 

la réussite de cette campagne 
nationale de vaccination.
Il convient de rappeler que 
pour la réussite de cette 
opération, 1.433 unités de 
dépistage et de suivi (UDS) 
au sein des établissements 
scolaires, 41 services de 
médecine du travail et 16 
centres médico-sociaux ont 
été mobilisés.

Cinq cent six (506) 
nouveaux cas 
confirmés de 

coronavirus (Covid-19), 401 
guérisons et 30 décès ont été 
enregistrés ces dernières 24 
heures en Algérie, a indiqué 
lundi le ministère de la Santé 
dans un communiqué.
Le total des cas confirmés 
s’élève ainsi à 192.089, dont 
506 nouveaux cas durant les 

dernières 24 heures, celui des 
décès à 5.034 cas, alors que 
le nombre de patients guéris 
est passé à 130.351 cas.
Par ailleurs, 38 patients 
sont actuellement en soins 
intensifs, ajoute la même 
source.
En outre,10 wilayas n’ont 
recensé aucun cas durant 
les dernières 24 heures, 23 
autres ont enregistré de 1 à 

9 cas, tandis que 15 wilayas 
ont enregistré 10 cas et plus.
Le ministère rappelle, par 
la même occasion, que la 
situation épidémiologique 
actuelle exige de tout citoyen 
vigilance et respect des règles 
d’hygiène et de distanciation 
physique, tout en insistant 
sur le respect du confinement 
et du port du masque.

Le président de 
la République, 
Abdelmadjid 

Tebboune a chargé, lors de 
la réunion du Conseil des 
ministres qu’il a présidée 
dimanche, le groupe 
Sonatrach d’acquérir 
des camions de transport 
d’oxygène en prévision 
de l’augmentation de la 
production, mettant l’accent 
sur l’impératif d’accélérer 
le projet de production de 
vaccins en Algérie, indique 

un communiqué du Conseil.
Le président de la 

République a chargé, pour 
ce qui est du secteur de la 

production pharmaceutique, 
“le groupe Sonatrach 
d’acquérir des camions 
de transport d’oxygène en 
prévision de l’augmentation 
de la production qui devra 
atteindre au premier semestre 
de l’année prochaine les 
800.000 litres/jour”, de 
même qu’il a mis l’accent 
sur l’impératif d’accélérer 
le projet de production de 
vaccins en Algérie.

Dans le même contexte, 

il a ordonné d’”accorder 
la priorité absolue à 
l’organisation du marché de 
médicaments, son contrôle 
et le respect des normes de 
qualité dans la production, 
y compris pour ce qui est des 
compléments alimentaires”.
Et de souligner la nécessité 
de “relancer et promouvoir 
l’entreprise Saidal pour 
lui permettre de jouer un 
rôle leader sur les marchés 
national et africain”, note le 
communiqué.

Le ministre de l’Education 
nationale, Abdelhakim 
Belabed, a affirmé, 

mardi à Alger, que son secteur 
serait doté, à l’occasion de la 
prochaine rentrée scolaire, de 
473 nouveaux établissements 
scolaires au niveau national.
“En prévision de la rentrée 
scolaire 2021/2022, le secteur 
de l’Education nationale 
réceptionnera 473 nouveaux 
établissements scolaires, dont 
303 primaires, 73 lycées, et 97 
établissements d’enseignement 
moyens (CEM)”, a précisé M. 
Belabed dans une déclaration à 

la presse, en marge de sa visite 
d’inspection dans la wilaya 
d’Alger pour s’enquérir de 
l’état de disponibilité de nombre 
d’établissements scolaires, en 
compagnie du wali d’Alger, 
Youcef Chorfa et de nombre de 
responsables de la wilaya.
Au niveau de la capitale, 
le ministre a fait état de la 
réception, à la prochaine rentrée 
scolaire, de 49 établissements, 
dont 10 lycées, 13 CEM et 26 
groupes scolaires.
Entre autres établissements 
scolaires qui seront 
réceptionnés le 21 septembre 

prochain, M. Belabed a cité les 
projets en cours de réalisation 
dans les circonscriptions 
administratives de Bouzaréah, 
Zéralda, Sidi Abdallah et 
Rouiba, lesquels seront 
renforcés par des établissements 
scolaires au niveau des sites 
d’habitation qui ont été livrés 
dernièrement.
Il s’agit, en effet, de plusieurs 
projets dont la réalisation d’un 
lycée dans la commune de 
Bouzaréah en remplacement 
de celui de Zouad Noureddine, 
d’un CEM dans le village 
agricole (Zéralda), d’un autre 

CEM au niveau de la cité AADL 
de Sidi Abdallah et d’un lycée 
au niveau des deux cités 10.000 
et 22.000 AADL dans la même 
circonscription administrative, 
en sus d’un CEM à la cité 1400 
LPP de Réghaia.
Après s’être félicité de 
l’avancement de ces projets 

(entre 92% et 100%), M. 
Belabed a fait savoir que 
les travaux de la deuxième 
session de la commission 
ministérielle en charge de 
la création d’établissements 
éducatifs, installée au niveau 
du ministère de l’Education 
nationale, avaient débuté mardi 
(24 août) pour s’achever le 6 
septembre prochain, précisant 
que d’autres sessions suivront.
La réception de ces projets 
assurera aux élèves et aux 
enseignants de très bonnes 
conditions pédagogiques, a 
estimé le ministre.
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Les projets du Programme national des énergies 
renouvelables au centre d’une réunion

L’ANADE :  
208 dossiers supplémentaires validés en faveur 

des micro-entreprises en difficulté

Zaghdar se réunit avec les directeurs de wilaya 
pour promouvoir l’investissement local

Le ministre de l’Energie 
et des Mines, Mohamed 
Arkab et le ministre de 

la Transition énergétique et 
des Energies renouvelables, 
Benattou Ziane ont présidé, 
lundi, une réunion sur les projets 
du Programme national des 
énergies renouvelables, a indiqué 
un communiqué du ministère.
La réunion s’est déroulée en 
présence du président directeur 
général (Pdg) du Groupe 
Sonatrach, du Pdg du Groupe 
Sonelgaz, du président de la 
Commission de régulation 
de l’électricité et du gaz 
(CREG) et des cadres des deux 
ministères, au cours de laquelle 

les discussions ont porté sur les 
projets du Programme national 
des énergies renouvelables et de 
la transition énergétique, précise 
la même source.
Plusieurs dossiers relatifs au 
Programme national des énergies 
renouvelables ont été évoqués, 
notamment ce qui a trait aux 
projets des énergies renouvelables 
des Groupes Sonatrach et 
Sonelgaz, ainsi que les voies et 
moyens de coordonner les efforts 
et les capacités pour réaliser le 
projet de production de 1000 
mégawatts dans le contexte des 
nouvelles directives prises par 
les pouvoirs publics pour activer 
ce programme.

L’ Agence nationale 
d’appui et de 
développement de 

l’entrepreneuriat (ANADE) 
a validé, mardi, 208 dossiers 
de remboursement des dettes 
des entreprises en difficulté, 
dans le cadre du soutien 
et du développement de 
l’entrepreneuriat et de la prise 
en charge des micro-entreprises 
en difficulté, à travers le 
remboursement de leurs dettes 
par le Fonds de caution mutuelle 
de garantie risques/crédits des 
jeunes prometteurs.
“Dans le cadre du soutien 

et du développement de 
l’entrepreneuriat et de la 
prise en charge des micro-

entreprises en difficulté à travers 
le remboursement de leurs 
dettes ou la relance de leurs 

activités, selon le cas, le siège de 
l’Agence a abrité la 18e séance 
de travail consacrée à l’examen 
de 529 dossiers d’entreprises en 
difficulté (sur un total de 9099 
entreprises) présentés par les 
représentants des banques de la 
wilaya de Tipasa, débouchant sur 
la validation de 208 dossiers pour 
le remboursement de plus de 26 
milliards de centimes”, ajoute le 
communiqué.
320 dossiers ont été reportés, 
les entreprises concernées étant 
toujours en activité, pour un 
second examen et l’accès à un 
accompagnement de l’ANADE, 

à travers le rééchelonnement 
de leurs dettes et l’octroi de 
plans de charge pour la relance 
de leurs activités à la faveur 
des conventions signées, a-t-on 
précisé.
Un seul dossier a été renvoyé aux 
banques, car ne remplissant pas 
les critères, selon la même source.
Une séance hebdomadaire 
consacrée à l’examen de pas 
moins de 500 dossiers est 
programmée par l’ANADE 
qui regroupe des représentants 
du Fonds de caution mutuelle 
de garantie risques/crédits des 
jeunes prometteurs.

Le ministre de l’Industrie, 
Ahmed Zaghdar a tenu, 
lundi par vidéoconférence, 

une série de rencontres avec 
les directeurs locaux de 
l’Industrie en vue de revoir les 
priorités des directions locales 
et donner un nouveau souffle à 
l’investissement en optimisant 
la performance, a indiqué le 
ministère dans un communiqué.
Dans une allocution prononcée, 
lors de la première rencontre 
depuis son arrivée à la tête du 
secteur, avec les directeurs de 
wilaya dans le but de passer en 
revue les activités des directions 
locales, M. Zaghdar a annoncé 
son intention d’effectuer 
prochainement des visites de 
terrain avec les responsables 
du secteur au niveau local, afin 
de s’enquérir de la nature des 

activités réalisées et du taux 
de réalisation des programmes 
tracés.
Il est attendu de ces visites, 
poursuit le ministre, l’évaluation 
des efforts déployés par les 
directeurs de wilaya notamment 
à l’ombre de la pandémie que 
traverse le pays, et leur rôle, 
en coordination avec d’autres 
secteurs, dans la protection des 
vies humaines à travers la mise 
à disposition de l’oxygène au 
profit des services compétents.
Le ministre a indiqué “être au 
fait des obstacles auxquels fait 
face la majorité des directions, 
dont le manque de sessions de 
formation, de moyens matériels 
et humains, de moyens de 
travail et de transport, en sus de 
la situation administrative des 
chargés de gestion du point de 

vue titularisation et installation.
“Nous pourrons surmonter ces 
obstacles en conjuguant nos 
efforts pour trouver ensemble 
des solutions à commencer par 
la révision de la réglementation 
encadrant les directions de 
l’industrie”, a-t-il dit.
M. Zaghdar a, par ailleurs, fait 
savoir que, conformément aux 
instructions du Premier ministre, 
son département ministériel 
préparait un projet de création 
d’une agence nationale du 
foncier industriel dotée des 
pleins pouvoirs en matière de 
distribution du foncier industriel 
et d’aménagement et de gestion 
des zones industrielles.
Le ministre voit dans le 
développement rapide des 
technologies de l’information 
et de la communication une 

opportunité pour promouvoir 
le secteur et améliorer ses 
performances à travers la 
numérisation de toutes les 
procédures administratives 
et l’utilisation de systèmes 
informatiques transparents 
et efficients permettant de 
simplifier les procédures et de 

gagner la confiance des citoyens.
Une démarche qui s’inscrit, 
a-t-il dit, dans le cadre d’une 
nouvelle vision des mécanismes 
de travail offrant davantage de 
flexibilité et de transparence au 
traitement des dossiers relatifs à 
l’investissement et à l’obtention 
de foncier agricole.
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ANNABA / COMMERCE

Pour non conformité aux normes sanitaires saisie de plus 
de sept (7) tonnes de produits alimentaires avariés 

ANNABA / CroISSanT RoUGe ALGÉrIen(CRA)

Une caravane de solidarité pour les sinistrés d’El Tarf

Dans le cadre de 
leurs missions 
de contrôle des 

prix et de la répression 
des fraudes commerciales 
ainsi que de la préservation 
de la santé publique, les 
services de la direction du 

commerce ont multiplié 
leurs interventions en 
collaboration avec les 
services agricoles puisque 
lors d’une opération 
coup de poing  ce sont  
plus de 7800 kg  de 
produits alimentaires, 
notamment de la viande 

rouge, du poisson, de la 
semoule impropres à la 
consommation qui ont été 
saisis a travers la wilaya 
d’Annaba. La marchandise 
saisie est estimée à près de 
1.622.636,00 DA. En effet, 
des échantillons ont été 
prélevés pour analyse et il 

s’avère que plusieurs ont 
été signalés impropre à la 
consommation.
  Les brigades de la DCP ont 
pris des mesures judiciaires 
adéquates en collaboration 
avec les services de 
sécurité afin de sanctionner 
les contrevenants.

Une caravane de 
solidarité transportant 
des aides matérielles 

et alimentaires destinées aux 
familles sinistrées à la suite des 
incendies de forêts survenus 
dans la wilaya d’El Tarf a été  
organisée, hier, à l’initiative du 
croissant rouge algérien comité 
Annaba (CRA). Cette aide 
est constituée de quantités de 

denrées alimentaires, produits 
médicaux, lits, couvertures et 
autres fournitures, collectées par 

des associations humanitaires 
et caritatives, des comités de 
quartiers et autres donateurs et 

bienfaiteurs. Cette démarche 
s’inscrit dans le cadre d’une série 
de visites effectuées par le CRA 
à travers les wilayas sinistrées, 
suite aux derniers incendies 
de forêt, pour s’enquérir de 
l’ampleur des dégâts et apporter 
soutien et assistance aux 
citoyens sinistrés ,
Par ailleurs le wali d’Annaba 
a salué les efforts déployés par 
les citoyens et les bénévoles 

pour leur solidarité avec les 
familles sinistrées, suite aux 
incendies ayant ravagé plusieurs 
régions. Les campagnes d’aide 
initiées par le CRA à la suite 
des diverses catastrophes 
naturelles seront poursuivies 
pour fournir des aides en nature 
aux sinistrés et les réconforter 
psychologiquement, en plus 
de la mobilisation des équipes 
d’intervention et de secours.

ANNABA / SoLIDarITÉ

La direction du Port d’Annaba offre un appareil d'aide 
à la respiration pour le secteur de la santé  

ANNABA / DÉcÈS DU DÉLÉGUÉ LocaL DU mÉDIaTeUr De La RÉPUbLIQUe

Après la disparition de feu Soussa Maamoune
qui sera à la succession de la médiation ?

La solidarité dans 
la lutte contre la 
propagation du 

coronavirus (Covid-19) 
à  Annaba est désormais 
devenue l'affaire de tous, 
sans exception aucune 
.En effet, après les dons 
des associations, des 
organismes publics, des 
personnalités, des imams, 

des avocats, la direction 
du port d’Annaba vient 
s’ajouter à cette longue 

liste de solidarité en faisant, 
hier, un don d’un appareil 
d’aide à  la respiration 

au profit des hôpitaux  
d’Annaba   afin de lutter 
contre la propagation du 

Covid-19.  Cet  appareil 
a pour fonctionnalité 
d'aider la respiration des 
personnes atteintes du 
coronavirus et d'éviter 
l'intubation."La direction 
du port d’Annaba, a 
débloqué une enveloppe 
conséquente pour l’achat 
de  cet appareil de 
respiration artificielle. Bel 
exemple à suivre.

D'aucun de ses 
collègues, 
membres élus 

de l'APW, employés de 
la wilaya, de la presse 
où simples citoyens 
qui l'ont connu ne vous 
diront le contraire que 
feu Soussa Maamoune, le 
médiateur délégué de la 
wilaya d’Annaba nommé 
officiellement par décret en 

juillet 2021, décédé début 
de la semaine a laissé un 
grand vide derrière lui. Tant 
cet homme était respecté 
et respectueux envers ses 
pairs et les citoyens Annabis 
qui venaient lui exposer 

leurs préoccupations 
et lui remettre leurs 
doléances au niveau de ses 
services"indiquent-on. Le 
regretté Soussa que nous 
avons souvent approché 
dans le cadre de travail en 
tant que responsable de la 
commission "finances" sous 
la présidence de l'actuel P/
APW Mohamed Beddiar 
était toujours disposé à 
répondre en toute clarté à 

toutes nos questions. En effet, 
dès qu'il a pris sa fonction 
de médiateur, il a assuré 
pleinement son rôle de trait 
d'union entre institutions et 
administrations publiques 
dans leurs relations avec les 
citoyens pour transmettre 
leurs doléances. La mort 
l'a malheureusement l’a 
ravi aux siens. La question 
maintenant qui reste 
posée est qui va assurer la 

succession à la médiation 
au niveau de la wilaya? 
Enfin en cette douloureuse 
circonstance le wali 
d’Annaba Djamel Eddine 
Berrimi, élus ainsi que 
le collectif du quotidien 
"Seybousetimes" adressent 
leurs sincères condoléances 
à la famille du défunt   et 
prient Dieu le tout puissant 
de l'accueillir en son vaste 
paradis.

 Sihem Ferdjallah

Imen.B

Sarah Yahia

Tayeb Zgaoula
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ANNABA / HabITaT

Les habitants de Sidi Harb et Boumarouane 
s’insurgent devant le siège de la wilaya

On observe ces derniers 
temps, beaucoup de 
petits poissons qui se 

vendent sans scrupule sur le 
marché. En effet, juger trop 
petit pour être pêché, la sardine, 
merlan, même les calamars 
sont écoulés sur le marché 
local,  à l’état embryonnaire, 
par les poissonniers. Pour 
cause, au niveau du littoral 
de la wilaya d’Annaba, en 
longeant  les plages de Toche, 
la caroube jusqu’au belvédère 
on remarquera la présence 
de plusieurs filets de pèche 
lancés  par des bateaux dont 
des sardinier bafouant la 
règlementation en matière 
de pêche, pourtant claire à 
ce sujet. Cette loi interdit 
toute pratique de la pêche à 
l’intérieur de la baie d’Annaba 

sur un rayon bien déterminé. 
Ce qui a provoqué un impact 
négatif sur les potentialités 
halieutiques, principalement 
la sardine et l’anchois, des 
espèces qui se font de plus 
en plus rares dans les eaux 
de la wilaya. En effet, attiré 
par le gain facile et l’effort à 
moindre coût, ces pêcheurs 
sans scrupule usent de moyens 
illégaux et d’une grande 
panoplie de subterfuges afin 
d’arriver à leurs fins lugubres. 

Ainsi donc, au vu et au su 
de tout le monde et surtout 
des autorités compétentes, 
des chalutiers viennent racler 
les fonds marins à seulement 
quelques centaines de mètres 
du bord, causant un énorme 
préjudice aussi bien à la faune 
qu’à la flore marine du littoral. 
Puisque un  repos biologique 
est nécessaire à la reproduction 
et l’ensemencement qui doit 
être observé chaque année du 
1er mai au 31 août. Il assure 

la maturité des différentes 
espèces pour une meilleure 
reproduction à même de 
garantir la pérennité de la 
pêche sur nos 1200 km de 
côte. Selon un marin pécheur, 
ces juvéniles seraient rejetées 
au large à l’aide de pelles, 
ce qui donne une idée de 
leur taille embryonnaire 
mais aussi de leur quantité. 
Pour nos interlocuteurs, 
les responsables sont les 
chalutiers qui utilisent un type 
de filet et qui ne laisse aucune 
chance aux poissons en bas 
âge. Pour eux, si ces filets ne 
sont pas retirés des chalutiers, 
c’est l’avenir de la pêche qui 
est définitivement obéré. 
Plusieurs pêcheurs rencontrés, 
soucieux de l’avenir de la 
profession, n’hésitent pas à 
sonner l’alarme pour que les 

pouvoirs publics puissent sévir 
à l’encontre de ces pillards  en 
leur interdisant la pratique 
de la pêche  à proximité du 
bord du littoral. Selon notre 
interlocuteur « le poisson se 
fait rare et nous devons passer 
beaucoup plus de temps en 
mer pour remonter quelques 
kilos seulement, une rareté 
du poisson due à la pêche 
intempestive des gros bateaux 
qui s’accaparent de tout ce 
qui se trouve au niveau de la 
cote »Faut-il mettre en place 
des brigades spécialisées 
dans la répression de la pêche 
frauduleuse? Surtout qu’il y 
a beaucoup de  répercussions 
qui se font dés à présent 
ressentir, particulièrement sur 
les étals des poissonneries 
Annabis et, où le prix a atteint 
des pics vertigineux. 

Les   habitants 
de la commune 
de chétaibi  

ont réclamé par une 
correspondance, dont 
notre rédaction a été 
rendue destinataire, la 
réalisation d’une annexe 
CNAS  ou bien opter pour 
l’ouverture de l’ancien 
siège.Les citoyens sont 
ainsi contraints d’observer 
des files d’attente pour 
activer leurs cartes chiffa 

ou déposer des dossiers 
de maladies et autres.’’ Il 
faut se lever tôt et s’armer 
de patience, et se déplacer 
à Berrahal pour bénéficier 

de ce droit’’ a déclaré un 
citoyen.
La fermeture de 
l’ancienne annexe   est à 
l’origine de cette pagaille, 

explique un citoyen. La 
solution, selon celui-ci, 
réside dans la réalisation 
d’une nouvelle annexe 
au niveau de certains 
quartiers, notamment 
ceux qui connaissent une 
population très dense. 
Des assurés habitant la 
commune de Chétaibi  
nous ont affirmé que cette 
situation engendre souvent 
de longues files d’attente 
au niveau de l’agence 
CNAS de  Berrahal, et 

induit par conséquent, des 
lenteurs.’’Nous sommes   
obligés d’aller jusqu’à 
Berrahal  pour bénéficier 
des prestations sociales, 
surtout lorsqu’il s’agit 
d’un contrôle médical 
‘’ a déclaré une dame. 
Un véritable paradoxe, 
surtout quand on sait que 
chétabi est une  grande 
commune mais hélas 
dépourvue  d’une agence 
CNAS pour l’assurance 
sociale des salariés !

La colère des habitants 
des bidonvilles, 
délaissés par le 

programme de résorption 
de l’habitat précaire, monte 
chaque jour d’un cran. 
Refusant leur marginalisation 
et cette longue attente pour 
être relogés, les occupants 
des bidonvilles Sidi Harb, 
et Boumerouane d’Annaba  
ont tenu, un sit-in de 
protestation devant le siège 

de la wilaya d’Annaba. Ils 
étaient nombreux à venir 
réclamer des conditions de 
vie plus convenables .Ces 
derniers réclament le droit à 
l’accès d’un logement social 
décent, tout en faisant état 
de l’absence chronique des 
commodités au niveau de 
leur localité. Les plaignants 
avaient à maintes reprises 
saisies les responsables de  
l’exécutif de la wilaya, dans 
le but de pouvoir disposer 

d’un logement décents, mais 
leurs démarches sont restées 

vaines, aucun programme 
urbain n’a été enregistré et 

leur situation est demeurée 
inchangée à ce jour. Notons 
que depuis des années, ces 
derniers sollicitent une 
intervention rapide des 
autorités locales afin de 
désigner une commission 
spéciale pour constater de 
visu les conditions difficiles 
dans lesquelles ils vivent au 
quotidien et aspirer comme 
tout autre citoyen à un 
logement avec de meilleures 
commodités.

Imen.Boulmaiz
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ANNABA / PRODUCTION HALIEUTIQUE

Une réglementation bafouée par des pêcheurs sans scrupule  
Le temps de la reproduction biologique non respecté…

où est le contrôle ?

ANNABA / AFFaIreS SocIaleS

Les habitants de chétaibi réclament une annexe CNAS



ANNABA / CRISE SANITAIRE

Sous l’effet des restrictions anti 
covid-19, les gérants des salles de 

fêtes manifestent  toujours leur colère

Avec une baisse 
d’activités de   100 
%, les  salles de fête   

ont aussi particulièrement 
pâti de la crise sanitaire. Le 
coronavirus (Covid-19) a mis 
les gérants des salles de fête 
dans de graves difficultés. 
Ces derniers ont dénoncé 
dernièrement la situation 
qualifiée de “catastrophique” 
dans laquelle ils pataugent 
depuis les restrictions 
décidées par les pouvoirs 
publics pour endiguer la 

propagation du coronavirus. 
Ils tournent à vide et attirent 
l’attention des pouvoirs 
publics sur la dégradation de 
leurs activités. Force est de 
constater que le secteur est 
frappé de plein fouet par la 

crise et il lui faudra surement  
du temps et des mesures de 
soutien de longue haleine 
pour le redresser.   Les gérants   
ont, en tout cas, manifesté 
leur mécontentement quant 
à la durée de cette mesure et 
de son impact, estimant que 
leur gagne-pain. Enfin, les 
propriétaires des salles de fête 
ont organisé plusieurs fois 
des sit-in devant le siège de 
la wilaya mais en vain, leurs 
doléances sont resté lettre 
mortes.
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ANNABA / GENDARMERIE NATIONALE
Lancement d’une campagne 
de sensibilisation contre le 

coronavirus

Dans le cadre du 
renforcement 
du dispositif 

de prévention contre le 
coronavirus, les services de 
la gendarmerie nationale, ont 
entamé plusieurs opérations de 
proximité et de sensibilisation. 
Ces actions ont été multipliées 
depuis  l’application des 
nouveaux horaires de 
confinement , pour toucher 
toute les communes de wilayas 

.Les gendarmes   ont appelé 
les  conducteurs  au niveau 
des barrages fixes et au niveau 
des zones touristiques  telles 
que Séraidi   à se conformer 
aux gestes barrières tels que 
le port du masque obligatoire, 
le respect de la distanciation 
sociale et la désinfection des 
mains à l’aide de produits 
adéquats .Cette campagne, 
qui n’est pas la première, ni 
la deuxième relève-t-on, a été 
favorablement accueillie par 
les citoyens.

Sihem Ferdjallah

 Sihem Ferdjallah

ANNABA / SIGNALISATION ROUTIÈRE

Plusieurs feux tricolores en panne 
depuis des mois au centre-ville 

Les signaux lumineux 
destinés à réglementer 
la circulation au chef-

lieu de la wilaya d’Annaba 
sont toujours en panne. Une 
situation qui ne date pas 
d’aujourd’hui. De nombreux 
citoyens, automobilistes ou 
piétons, se sont encore plaints 
du dysfonctionnement et l’état 
piteux dans lequel se trouvent 
les feux tricolores au niveau de 
la ville d’Annaba, notamment 
au niveau d’El Hattab où 
deux feux tricolores sont en 
panne depuis des années une 
aberration pour la wilaya 
d’Annaba.
  Les feux de signalisation 
constituent généralement 
un dispositif permettant 
de réguler le trafic routier 
urbain entre les usagers de 
la route, les véhicules et les 
piétons. Leur absence et 

leur disfonctionnement dans 
plusieurs endroits aggrave 
sensiblement les risques et 
complique la circulation 
routière. Ainsi, de nombreux 
citoyens, automobilistes ou 
piétons, se sont plaints des 
dysfonctionnements et de 
l’état dans lequel sont les feux 
tricolores au niveau du chef-
lieu de la wilaya d’Annaba. 
En effet, si on prend la peine 
d’observer ces signalisations 
de régulation de la circulation 
urbaine, on est vite au fait 
de la situation. Rares sont 
ceux qui fonctionnent et ce, 
depuis quelques temps déjà. 

Ils sont soit hors service, soit 
mal synchronisés, un côté 
fonctionne tandis que celui 
du côté opposé est en panne, 
provoquant une anarchie 
totale, sans compter les 
risques d’accidents pour les 
conducteurs qui n’auront pas 
respecté le code de la route et 
tous ces embouteillages. Les 
citoyens dénoncent aussi les 
désordres et les comportements 
de certains «chauffeurs » qui ne 
respectent ni la priorité et ni les 
piétons qui traversent la route. 
Ces derniers sont souvent la 
cause des  encombrements. 
Un appel est donc lancé aux 
responsables concernés, 
notamment la direction du 
transport, pour remettre en 
bon état le fonctionnement des 
feux tricolores et rétablir ces 
défaillances techniques avant 
que ne surviennent des dégâts 
irréparables. 

Imen.Boulmaiz

ANNABA / SERAIDI
1,2 hectare de végétation 

sèche ravagée par les 
flammes

1,2 hectare de végétation sèche 
est parti en fumée lors d’un 
incendie ravageur qui s’est 
déclaré, au niveau de la foret 
de Seraidi . Aussitôt alertés, les 
services de la Protection civile 
de la wilaya d’Annaba, se sont 
dépêchés sur les lieux, et  ont 
réussi difficilement  à maitriser 
l’incendie. Fort  heureusement 
l’incendie n’a occasionné 
que des dégâts matériels, 
sachant que l’incendie a 
généré d’importants panaches 
de fumée qui obstruaient la 
vision des conducteurs sur  
cet axe routier très fréquenté. 
Les efforts des éléments de la 
protection civile conjugués à 
la mobilisation des citoyens 

ont permis de circonscrire 
les flammes et à maitriser 
l’incendie.
La situation avait pris 
malheureusement des 
proportions alarmantes dans 
plus d’une vingtaine de 
wilaya, des incendies de forêts 
provoqués par des négligences 
humaines, voire même des 
mains criminelles.  La direction 
de protection civile a exhorté 
les citoyens à “faire preuve 
de responsabilité, à préserver 
la richesse forestière, à lutter 
contre les actes criminels qui 
détruisent l’environnement 
et à alerter les services de la 
protection civile ou de la sureté 
de wilaya dès l’apparition d’un 
incendie à l’effet de limiter les 
dégâts.

Sarah Yahia

Le téléphérique de 
Oued Koriche (Alger) 
sera remis en service 

mardi après des travaux de 
maintenance menés au niveau 
de cette station, a indiqué un 
communiqué du ministère des 
Transports, selon APS.
Le téléphérique de Oued 
Koriche sera remis en service 
mardi, conformément aux 
instructions données par le 
ministre des Transports, Aïssa 
Bekkaï, lors de la réunion 

qu’il a présidée, lundi, avec 
des cadres de son département 
et le directeur général de 
l’Entreprise Métro d’Alger 
(EMA), a précisé la même 
source.
La réunion, tenue au siège 
du ministère, a été l’occasion 
de dresser un état des lieux 
des différentes stations de 
téléphérique à l’arrêt à travers 
le territoire national, ainsi 
que des projets et travaux 
de maintenance en cours au 

niveau des stations d’Annaba, 
d’Oran, de Skikda, de 
Constantine et de Notre-Dame 
d’Afrique (Alger), a ajouté le 
communiqué.
M.Bekkaï a, dans ce cadre, 
appelé les responsables de 
l’EMA à prendre toutes 
les mesures et à réunir les 
conditions techniques et 
réglementaires nécessaires 
à la remise en service de ces 
stations névralgiques dans les 
meilleurs délais.

ALGER

Le téléphérique d’Oued 
Koriche remis en service 



Au Mozambique, ouverture du procès 
de la « dette cachée », scandale au sommet de l’Etat

En Irak, sept ans après le génocide, les yézidis 

En Lituanie, dans les camps des migrants envoyés 
par Loukachenko

Trois entreprises publiques 
avaient contracté 1,76 
milliard d’euros de prêts 

étrangers entre 2013 et 2014 
qui avaient nourri la corruption 
de plusieurs anciens ministres, 
selon le monde fr.
Le procès de la « dette cachée », 
l’un des plus grands scandales 
de corruption au Mozambique 
qui a plongé le pays dans 
une grave crise financière et 
embarrasse jusqu’au sommet 
de l’Etat, s’est ouvert, lundi 
23 août, dans une prison de 
Maputo.
Dix-neuf personnes accusées 
de « chantage », « faux », « 
détournement de fonds » et 
« blanchiment », pour des 
montants de plusieurs millions 
d’euros, doivent être entendues 

lors d’audiences prévues sur 
près de deux mois. Parmi 
elles, le fils de l’ex-président 
Armando Guebuza, Ndambi 
Guebuza.
Emmitouflé dans un manteau, 
ce dernier était présent comme 
tous les autres accusés à 
l’audience qui s’est ouverte 
en début de matinée dans un 
tribunal de fortune, une tente 
installée dans l’enceinte de 
la prison de haute sécurité de 
Machava, où il est en détention 
provisoire depuis deux ans et 
demi. Les tribunaux du pays 
ont été jugés trop petits pour 
accueillir les dizaines d’avocats 
et les témoins, sans compter les 
250 journalistes accrédités pour 
suivre cette affaire.
Entre 2013 et 2014, les 

entreprises publiques 
mozambicaines Proindicus, 
Ematum et Mam avaient 
contracté pour 1,76 milliard 
d’euros de prêts, notamment 
auprès du Crédit suisse et 
de la banque russe VTB 
pour financer des projets de 
surveillance maritime, de 
pêche et de chantiers navals. 
Cette opération aurait en fait 
couvert une vaste entreprise de 
corruption au profit de proches 
du pouvoir. Ndambi Guebuza 
est soupçonné d’avoir joué 
les « facilitateurs »auprès de 
son père président. Parmi les 
accusés figure aussi l’ancien 
chef des services de sécurité, 
Gregorio Leao.
La plus grave crise financière
L’affaire éclate en 2016, 

lorsque le gouvernement révèle 
avoir contracté ses prêts sans 
prévenir le Parlement ni les 
bailleurs de fonds qui aident 
déjà le pays, l’un des plus 
pauvres du monde, à surmonter 
une crise économique majeure. 
Après ce scandale, le Fonds 
monétaire international (FMI) 
et la plupart des soutiens du 
pays suspendent leurs aides.
Maputo est contraint 
d’interrompre le 
remboursement de sa dette et sa 
monnaie, le metical, s’effondre, 
plongeant le pays dans la plus 
grave crise financière depuis 
son indépendance, en 1975. Ce 
scandale, dit de la « dette cachée 
», est à l’origine de plusieurs 
autres procédures judiciaires 
aux Etats-Unis, en Suisse et au 

Royaume-Uni.
L’affaire embarrasse aussi le 
président actuel, Filipe Nyusi, 
mis en cause par un témoignage 
dans un pan de l’affaire examiné 
aux Etats-Unis. Ministre de la 
défense à l’époque, il est accusé 
d’avoir touché des commissions 
occultes.
Absent du procès, l’ex-ministre 
des finances Manuel Chang, qui 
aurait lui aussi perçu plusieurs 
millions en pots-de-vin, a été 
arrêté en Afrique du Sud fin 
2018. Il sera finalement extradé 
vers le Mozambique, alors 
que les autorités américaines 
le réclamaient aussi, selon un 
document du ministère sud-
africain de la justice, dont 
l’AFP a eu copie.

Kocho, village dont 
les habitants ont 
été massacrés par 

l’organisation Etat islamique, 
les survivants attendent toujours 
les compensations promises à 
la minorité persécutée, selon le 
monde fr.  
La lumière crue du soleil d’août 
écrase encore le petit cimetière 
de Kocho en cette fin d’après-
midi dans le Sinjar irakien. 
Cinq femmes se lamentent, 
agenouillées devant deux tombes 
recouvertes d’un linceul blanc et 
de gerbes de fleurs. Leurs pleurs 
déchirent le silence pesant du 
village abandonné. Debout, 
imposant dans sa dichdacha 
beige, le visage ceint d’un 
keffieh rouge et d’un masque 
chirurgical, Nabil Khader Saleh 
montre la photo de ses deux fils 
qu’il garde dans son téléphone.
Mahmoud, 29 ans, et Elias, 34 

ans, ont été tués en août 2014 
par l’organisation Etat islamique 
(EI), comme près de 500 autres 
yézidis de Kocho. « On avait fui 
face à l’avancée des djihadistes, 
mais ils sont revenus au village 
pour prendre des affaires et les 
moutons. Ils ont été capturés », 
explique le berger de 56 ans.
Ses deux fils se trouvent parmi 
les 104 corps identifiés par 
les équipes d’Unitad, l’unité 
d’enquête spéciale de l’ONU, 
grâce aux analyses ADN 
réalisées après l’excavation 
d’une dizaine de charniers 
aux environs de Kocho. « 
Quand l’institut médico-légal 
de Bagdad m’a prévenu, le 10 
décembre 2020, que leurs corps 
avaient été identifiés, mon cœur 
s’est arrêté. J’étais triste et 
en colère. Je suis venu ici, au 
cimetière, pleurer, expulser cette 
colère », confie-t-il.

Les deux jeunes hommes ont 
été mis en bière avec les autres 
dépouilles lors d’un enterrement 
collectif en février. Soit près de 
sept ans après ce que les Nations 
unies ont qualifié de génocide 
contre cette minorité religieuse 
kurdophone. Leurs stèles 
trônent au milieu de monticules 
de terres nue : près de cinq cents 
tombes qui attendent d’autres 
restes humains retrouvés dans 
les charniers.
« On espère retrouver les autres 
membres de la famille, si Dieu 
veut bien nous les rendre », 
poursuit Nabil Khader Saleh. 
Plusieurs centaines de yézidis 
de Kocho sont toujours portés 
disparus, 2 900 dans l’ensemble 
de la communauté. Des milliers 
d’hommes massacrés par les 
djihadistes reposent dans l’un 
des nombreux charniers du 
nord de l’Irak. Un faible espoir 

demeure pour ceux portés 
disparus parmi quelque 6 000 
garçons – embrigadés comme « 
lionceaux du califat » –, femmes 
et fillettes – réduites en esclavage 
sexuel –, tous enlevés en 2014 
par l’EI. De rares survivantes 
yézidies réapparaissent encore. 

« Deux jeunes filles qu’on 
croyait mortes sont rentrées cet 
été de Syrie », dit Nabil Khader 
Saleh. Il demeure sans nouvelles 
de sa sœur, qui n’est autre que 
la mère de Nadia Murad, la Prix 
Nobel de la paix, survivante de 
Kocho.

Depuis juillet, 4 124 
étrangers en situation 
irrégulière, dont 2 799 

Irakiens, sont arrivés dans ce 
petit pays balte. Vilnius, qui 
accuse le régime biélorusse de 
les instrumentaliser, veut les 
contraindre à retourner dans 
leurs pays, selon le monde fr.
Un petit groupe d’hommes s’est 
accroupi le long du grillage, 
sur lequel pendent en grappe 
des vêtements, au plus près du 
portail d’entrée qu’ils ne cessent 
de fixer. Les visites sont plutôt 
rares ici. Mais ce vendredi 20 
août, Mohammed Al-Amiry, sa 
petite fille dans les bras, s’est 

approché. D’origine irakienne, 
venu avec son épouse lituanienne 
dans l’espoir de donner un sac 
de vêtements, il patiente derrière 

la double clôture qui le sépare 
du groupe. « Tu viens d’où ? Tu 
t’appelles comment ? », lance-t-
il. « Mohamed Rezak, je viens de 

Bagdad », lui répond un homme. 
« Je m’appelle Mustapha Ali, 
de Bassora ! », dit un autre. 
« Comme moi », murmure 
Mohammed Al-Amiry, qui 
s’improvise interprète.
Il faut forcer la voix pour se 
faire entendre car, depuis peu, 
une deuxième enceinte a été 
installée, repoussant tout contact 
à cinq mètres de distance. 
Les journalistes ne sont plus 
autorisés à entrer dans ce camp 
de migrants, auquel on accède 
au bout d’une route défoncée, 
en bordure de forêt. Installé 
à Rudninkai, sur un terrain 
militaire situé à 40 kilomètres 

au sud de Vilnius, la capitale 
lituanienne, c’est l’un des plus 
grands centres de demandeurs 
d’asile ouvert cet été par la 
Lituanie.
Plus de 700 hommes s’y entassent 
sous des tentes rendues humides 
par la petite pluie fine qui 
tombe. Irakiens pour la plupart, 
ils disent avoir fui leur pays 
après les grandes manifestations 
antigouvernementales de 2019, 
durement réprimées par les 
forces de sécurité et des milices 
pro-iraniennes. Depuis cet 
été, les voici en Lituanie, sas 
d’entrée de l’Union européenne 
(UE).
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PAKISTAN: 

les attaques visant les Chinois vont-elles cesser 
avec la reconnaissance des talibans?

G7: réunion d’urgence pour décider des sanctions 
contre les talibans

Saïed prolonge sine die le gel du parlement tunisien

La Russie 
développe 

des missiles 
contre les 

mini-drones Un attentat suicide 
visant un convoi de 
travailleurs chinois 

travaillant au Baloutchistan 
pakistanais aurait tué deux 
enfants et fait trois blessés, 
dont un ressortissant chinois. 
Alors que les Chinois sont 
régulièrement ciblés par 
des groupes séparatistes 
pakistanais, la donne pourrait 
changer après la reconnaissance 
du pouvoir taliban à Kaboul par 
Pékin.
Bien que ni Pékin, ni 
Islamabad n’aient évoqué une 
revendication, l’attaque du 
vendredi 20 août qui a tué deux 
enfants et blessé trois autres 
personnes, dont un Chinois, 

a bien été revendiquée par 
un groupe d’insurgés locaux 
: l’Armée de libération du 
Baloutchistan.
Le Baloutchistan est la fois l’une 
des quatre grandes provinces 
fédérées du Pakistan, se 
trouvant au sud-ouest du pays, à 
la frontière avec l’Afghanistan 
et l’Iran. C’est aussi une 
région d’Asie partagée entre 
les trois pays, l’Iran à l’Ouest, 
l’Afghanistan au Nord et à l’Est, 
cette province pakistanaise où 
s’est produit l’attentat. 
Plusieurs groupes séparatistes 
sévissent dans la région, 
rassemblés sous le nom 
Baloutche Raaji Ajoi Sangar 
(BRAS).

Officiellement, l’Armée de 
libération du Baloutchistan 
se bat contre l’exploitation 
inéquitable des ressources 
naturelles dans cette région 

riche en minerais et en gaz 
naturel. Mais pour Islamabad, 
il s’agit là de « terroristes » qui 
recherchent l’indépendance du 
Baloutchistan.

Les talibans se sont 
fermement opposés à tout 
report du départ des forces 

américaines en Afghanistan, 
alors qu’un sommet virtuel du 
G7 mardi doit faire le point sur 
les évacuations et envisager des 
sanctions.
Une photo satellite fournie par 
Maxar Technologies montre 
les bouchons dans les artères 
conduisant vers l’aéroport de 
Kaboul, alors que des milliers 
d’Afghans tentent de fuir le pays. 
(Photo, AFP)
Les dirigeants de l’Allemagne, 
du Canada, des Etats-Unis, de la 
France, de l’Italie, du Japon et 
du Royaume-Uni, ainsi que les 
secrétaires généraux de l’Otan 
et de l’ONU doivent se retrouver 
virtuellement mardi dans l’après-

midi, pour un sommet convoqué 
en urgence par Londres, qui 
préside actuellement le G7.
“Il est essentiel que nous 
nous réunissions en tant que 
communauté internationale” 
pour “convenir d’une approche 
commune à long terme”, a plaidé 

M. Johnson dans un communiqué 
alors que la situation demeure 
critique à l’aéroport de Kaboul, 
où sont toujours massés des 
milliers de candidats au départ 
dans des conditions terribles.
“Avec nos partenaires et alliés, 
nous continuerons à utiliser 

tous les leviers humanitaires et 
diplomatiques pour sauvegarder 
les droits humains et protéger 
les acquis des deux dernières 
décennies” en Afghanistan, a-t-il 
promis.
Le Premier ministre canadien 
Justin Trudeau s’est pour sa 
part déclaré lundi en faveur 
de l’imposition de “sanctions” 
contre les talibans.
“Les talibans sont déjà reconnus 
comme étant une entité terroriste 
au Canada, mais nous allons 
parler avec nos homologues du 
G7 pour voir quelles seront les 
prochaines étapes”, a-t-il dit.
“Dans notre conversation avec les 
autres chefs du G7, on va parler 
de comment on peut en faire 
encore plus pour aider les gens” 
en Afghanistan, a-t-il ajouté.

Le président tunisien Kaïs 
Saïed a prolongé “jusqu’à 
nouvel ordre” le gel du 

parlement, dont les activités 
sont suspendues depuis le coup 
de force du 25 juillet, qui a 
permis à M. Saïed de s’octroyer 
tous les pouvoirs.
Le 25 juillet, M. Saïed a invoqué 
la constitution pour s’octroyer 
les pleins pouvoirs, limoger le 
chef du gouvernement, Hichem 
Mechichi, et suspendre le 
parlement durant 30 jours.
Avant même l’expiration de 
ce délai, M. Saïed “a émis un 
décret présidentiel prolongeant 
les mesures d’exception 
concernant le gel des activités 

du parlement ainsi que la levée 
de l’immunité de tous les 
députés et ce, jusqu’à nouvel 
ordre”, a indiqué la présidence 
dans un bref communiqué sur sa 
page Facebook.
Cette décision n’est pas une 
surprise. Outre le prolongement 
de la suspension des activités 
du parlement, des analystes 
prévoyaient l’annonce de 
nouvelles mesures par le 
président pour rassurer 
l’opinion publique ainsi que la 
communauté internationale.
Depuis son coup de force, le 
président Saïed n’a toujours 
pas nommé de nouveau 
gouvernement ni dévoilé de 

“feuille de route”, réclamée 
par plusieurs partis politiques 
et organisations de la société 
civile.
“Le président s’adressera dans 

les prochains jours au peuple 
tunisien”, s’est contentée 
d’ajouter la présidence dans son 
communiqué, sans autre détail.
Le 25 juillet, M. Saïed avait 

annoncé qu’il se chargeait du 
pouvoir exécutif, avec “l’aide 
du gouvernement” appelé à 
être dirigé par un nouveau chef 
désigné par ses soins.
Sa décision a été dénoncée 
comme un “coup d’Etat” par 
certains juristes ainsi que par 
ses adversaires, en particulier 
le parti d’inspiration islamiste 
Ennahda, principale force 
parlementaire de ce pays en 
proie depuis des mois à des 
blocages politiques.
Face à ces accusations, M. 
Saïed répète régulièrement 
agir strictement “dans le cadre 
de la loi” et de la Constitution 
adoptée en 2014.

Le groupe russe Almaz-
Anteï développe des 
missiles sol-air de petite 

dimension destinés à détruire 
les mini-drones, a déclaré à 
Sputnik son directeur d’études.
Le groupe Almaz-Anteï, 
spécialisé dans le développement 
des systèmes de défense 
aérienne, y compris contre les 
missiles hypersoniques, a opté 
pour la défense contre les mini 
et micro-drones.
«Nous développons en effet de 
tels missiles, les travaux sont 
financés par le groupe lui-
même», a annoncé à Sputnik 
le directeur d’études d’Almaz-
Anteï Pavel Sozinov en marge 
du forum militaro-technique 
Armée 2021.
Le danger des mini-drones
Les mini et micro-drones, très 
bon marché, représentent une 
menace pour les infrastructures 
militaires et administratives. Ils 
peuvent être utilisés à des fins 
de reconnaissance, pour guider 
d’autres armes ou porter une 
charge explosive.
Utiliser contre eux des missiles 
antiaériens ordinaires n’est pas 
raisonnable car ils coûtent des 
centaines de fois plus cher. En 
outre, le détonateur de proximité 
des munitions standard pourrait 
ne pas réagir à un mini ou 
micro-drone.
Les missiles hypersoniques ne 
posent pas de problème
En marge de l’événement, 
M.Sozinov a également signalé 
que les missiles hypersoniques 
développés en Occident 
n’étaient pas un problème pour 
les systèmes anti-missiles russes.
«Tout missile hypersonique, 
aussi bien déjà existant que 
développé dans un avenir 
prévisible, ne nous pose pas 
problème», a-t-il indiqué.
Il a expliqué que l’augmentation 
de la vitesse des missiles 
ne menait pas à de graves 
conséquences.
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L’empereur du 
Japon Naruhito a 
officiellement déclaré 

ouverts les Jeux paralympiques 
de Tokyo (24 août - 5 septembre) 
mardi lors de la cérémonie 
d’ouverture au Stade national, 16 
jours après la clôture des JO.
«Je déclare ouverts les Jeux 
paralympiques de Tokyo 2020», 
a énoncé l’empereur Naruhito 
dans la tribune officielle du stade, 
privé de spectateurs en raison 
du huis clos généralisé décrété 
face à la cinquième vague de 
Covid-19 frappant le Japon.
Seuls quelques officiels et les 
médias ont assisté au spectacle 
puis au défilé des délégations, 
dont celle de l’Algérie.
539 médailles d’or vont se 
disputer entre 4.400 para-
athlètes, parmi lesquels quelques 
stars comme le sauteur en 
longueur allemand Markus 
Rehm, surnommé «Blade 
Jumper» en raison de sa lame de 
prothèse en carbone.
«Je n’arrive pas à croire que 
nous y sommes enfin. Beaucoup 
doutaient que ce jour arrive, 
beaucoup pensaient que c’était 
impossible, mais grâce aux efforts 
de beaucoup, l’événement sportif 
doté de la plus grande force de 
changement sur la planète est sur 

le point de commencer», s’est 
réjoui le président du Comité 
paralympique international (CIP) 
Andrew Parsons sur scène mardi.
L’espérance aussi de voir le 
retour du sport dans l’actualité 
surtout sanitaire du Japon, qui 
aligne une équipe record de 254 
para-athlètes. La plus fournie 
devant celle de la Chine qui 
domine le tableau des médailles 
à chaque édition depuis 2004.
En fin de soirée, le drapeau 
paralympique a fait son entrée 
dans le stade national porté par 
des travailleurs essentiels durant 
la pandémie. La cérémonie, au 
thème annoncé «Nous avons des 
ailes», avait recréé un aéroport 
dans le Stade national pour les 
besoins de son histoire: un avion 
à une seule aile, interprété par 
une adolescente de 13 ans en 
fauteuil roulant, finissant par 
trouver les airs.
Au cours de rendez-vous 
olympique, l’Algérie sera 
représentée par 60 athlètes dans 
5 disciplines : l’athlétisme, 
le handi-basket, le goal-ball, 
powerlifting, et le judo.
Pour rappel, l’Algérie avait 
décroché un total de 16 
médailles lors des derniers jeux 
paralympiques 2016 à Rio : 4 or, 
5 argent, et 7 bronze.     

La vaccination contre la COVID-19 sera 
«obligatoire pour l’ensemble des acteurs 
sportifs algériens, qui seront engagés 

dans les différentes compétitions nationales 
et internationales de la saison 2021-2022» a 
annoncé lundi soir le ministère de la Jeunesse et 
des Sports (MJS). 
En effet, outre les athlètes, cette compagne de 
vaccination collective «concernera également 
les staffs techniques et médicaux, ainsi que 
les membres dirigeants» a précisé la structure 
ministérielle dans un communiqué.
Une démarche devenue «incontournable et 
nécessaire» selon la même source, pour garantir 
la protection de tous contre la pandémie du 
nouveau coronavirus, et permettre la reprise 
des entraînements et des compétitions (toutes 
catégories confondues) dans des conditions 
sanitaires plus sécurisées.
Cette opération de vaccination «débutera dans 
les prochains jours, au niveau de différentes 
structures sportives du secteur, et sur l’ensemble 
du territoire national».
Les fans des différentes disciplines sportives 
ne seront pas en reste, puisqu’eux aussi 
«bénéficieront d’une compagne de vaccination 
similaire», pour qu’ils puissent accéder aux stade 
et différentes enceintes sportives «au moyen de 
pass-sanitaire» a encore précisé la même source.
Le Secrétaire Général du MJS, Nassim Sbia 
a transmis une copie de ce communiqué 
aux présidents des différentes fédérations et 
associations sportives, ainsi qu’aux Directeurs de 
la jeunesse et des Sports des différentes wilayas.

Vaccination «obligatoire» pour tous les athlètes engagés 
dans la saison 2021-2022

Jeux paralympiques 2020 :
 L’empereur du Japon déclare officiellement ouverts les Jeux
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Mbappé : 
« La France n’a pas le meilleur championnat au monde »

Alors que son avenir est 
au centre des attentions, 
Mbappé a livré une 

interview à la version espagnole 
de Esquire où il balaye plusieurs 
sujets.
Ce mardi, la presse espagnole 
n’a d’yeux, une fois de plus, 
que pour Kylian Mbappé. 
Pendant que le Mercato est entré 
dans sa dernière ligne droite, 
la question est toujours de 
savoir si l’international français 
continuera au PSG ou s’il fera le 
choix de prolonger et ainsi mettre 
fin aux rêves du Real Madrid.
A sept jours de la clôture du 
marché des transferts, le mystère 
demeure même si dans les 
journaux madrilènes, l’optimisme 
est bien évidemment de mise. 
Toujours aussi discret à chaud 
ces dernières semaines, Kylian 
Mbappé préfère se dévoiler 
dans des interviews pour des 
magazines, comme dernièrement 
avec Espire. Dans la version 
espagnole, que certains interprète 
comme un signe, le champion 
du monde 2018 balaye plusieurs 
sujets dont celui de la Ligue 1.
Auteur de son premier but de la 
saison à Brest, Mbappé est revenu 
sur les critiques qui s’abattent 

sur le championnat de France, 
aux quatre coins de l’Europe. 
Considérée comme ne faisant 
plus vraiment partie des cinq 
grands championnats européens, 
la Ligue 1 souffre d’un défaut 
d’image. Ce n’est pas la sortie 
de Mbappé qui va redorer son 
blason, même si le Français 
considère qu’il fait son maximum 
pour replacer le championnat sur 
l’échiquier.

«La France n’est pas le meilleur 
Championnat du monde, mais j’ai 
toujours ressenti la responsabilité, 
en tant que joueur emblématique, 
de le faire grandir», avoue-t-il 
dans Espire.
nvesti d’une mission au sein 
du PSG, Kylian Mbappé doit 
cohabiter avec de nombreuses 
stars depuis son arrivée dans la 
capitale à l’été 2017. Le mercato 
estival 2021 a plongé le club 

parisien dans une autre dimension 
avec le recrutement de Sergio 
Ramos, Lionel Messi ou encore 
Gianluigi Donnarumma. Des 
egos à gérer mais qui n’inquiète 
pas plus que ça Mbappé. Pour 
l’ancien Monégasque, seul 
compte le terrain.
«Une équipe n’est pas un groupe 
d’amis, vous n’avez pas besoin 
de dîner avec vos coéquipiers 
tous les soirs pour gagner.»

Ces propos, qui font écho à ceux 
d’un certain Cristiano Ronaldo 
il y a quelques années, peuvent-
ils être ceux d’un joueur qui 
sent le vent tourner ? A Paris, la 
communauté sud-américaine, 
voire latine, se fait de plus en plus 
importante dans l’effectif.
S’il s’estime comme «un 
attaquant moderne qui peut jouer 
n’importe où», Kylian Mbappé 
est conscient d’avoir un ego peut-
être au-dessus de la moyenne 
mais ne le voit pas comme «un 
caprice de stars, c’est aussi la 
volonté de s’améliorer, de donner 
le meilleur de soi.»
«Il y a pas mal de plans anti-
Kylian à chaque match. Cela 
signifie qu’ils (les adversaires) 
me reconnaissent comme un 
grand joueur. Cela nécessite 
d’avoir plusieurs cordes à votre 
arc. J’aime ça, parce que j’adore 
les défis.»
Son prochain sera-t-il en Ligue 
1 ou en Liga ? Réponse d’ici une 
semaine…
Il y a quelques jours, l’absence 
de Mbappé sur une photo de 
l’anniversaire d’Ander Herrera 
avait fait réagir et relancer la place 
du Français dans un vestiaire où 
l’espagnol est à la mode…

Transféré chez les Rossoneri 
cet été, le gardien français 
a disputé son premier 

match de championnat hier sous 
ses nouvelles couleurs. Et il a fait 
forte impression.
Le 26 mai dernier, le directeur 
sportif de l’AC Milan, Paolo 
Maldini, officialisait enfin le 
départ annoncé de Gianluigi 
Donnarumma, libre de tout 
contrat le 30 juin 2021. Le 
lendemain, les Rossoneri 
annonçaient le remplacement du 
futur champion d’Europe italien 
par le Français Mike Maignan. 
Formé au Paris Saint-Germain 
et tout juste auréolé du titre de 
champion de France avec Lille, le 
portier âgé de 26 ans a débarqué 
en Lombardie pour vivre sa 
première expérience à l’étranger. 
Et pas n’importe où.
À Milan, Maignan arrive dans 
un club de renommée mondiale 
où il est très attendu. Outre la 
succession de Donnarumma à 
gérer, l’international tricolore 
(1 sélection) doit également 
justifier les 15 M€ déboursés par 
les Rossoneri. Autant dire que le 
joueur avait la pression hier pour 
le premier match de Serie A de la 
saison face à la Sampdoria. Une 
pression que le Français a bue 
sans sourciller.

Dans les pages du Corriere dello 
Sport, Maignan a reçu un 7 (sur 
10), soit la deuxième meilleure 
note du match. Félicité pour 
avoir rassuré sa défense et ses 
interventions décisives face à 
Manolo Gabbiadini. De son côté, 
la Gazzetta dello Sport écrit : 
« Gigio (Donnarumma) n’est 
plus là ? Maignan s’en charge : 
Milan a un joueur de champ en 
plus ». Un titre faisant référence 

à l’implication du Français sur 
l’unique but de la partie inscrit 
par ses partenaires milanais.

Encensé par Pioli
« Ces dernières heures, les 
supporters des Rossoneri 
se concentraient encore sur 
Donnarumma, mis sur le 
banc avec le PSG et objet de 
sarcasmes de la part du peuple 
milanista. Dès ce soir (hier), 
ils pourront désormais prêter 
attention au nouveau titulaire, 

car Mike Maignan a été l’un 
des grands protagonistes de la 
victoire », ajoute le quotidien au 
papier rose. Flatteur. Et que dire 
de l’hommage rendu par son 
entraîneur, Stefano Pioli.
« Beaucoup d’adversaires font 
un marquage sur l’homme, il faut 
lire les espaces pour leur faire 
mal. Maintenant, nous avons 
cette chance, Mike a un jeu au 
pied très fort et précis. Si les 
adversaires veulent venir dans 

notre moitié de terrain, alors nous 
pouvons utiliser cette solution, 
nous avons des attaquants forts et 
nous pouvons leur faire très mal. 
Il doit être bon à la lecture des 
situations. Aujourd’hui (lundi), il 
a fait de merveilleux choix, c’est 
un garçon très serviable, curieux, 
volontaire, je suis content de 
sa façon de travailler et de sa 
capacité à prendre des décisions 
». Pour des débuts, Mike Maignan 
ne pouvait pas rêver mieux.

AC Milan : 
Les débuts très remarqués de Mike Maignan
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En Bref...TousAntiCovid est plus indiscret 
que vous ne le pensez

Microsoft :

 Des millions de données personnelles 
exposées par un logiciel

Elon Musk, le patron de Tesla, a 

présenté jeudi un projet de robot 

humanoïde métallique, qui sera 

capable d’effectuer des tâches 

répétitives et sera conçu à partir 

de la même technologie que 

les véhicules semi-autonomes 

de la société. Le fantasque 

entrepreneur a promis pour 

l’année prochaine un premier 

prototype du « Tesla Bot », qui 

aura cinq doigts aux mains et 

une silhouette androgyne noire 

et blanche.

« Tesla est certainement 

l’entreprise de robotique la plus 

importante au monde, parce 

que les voitures sont des robots 

semi-conscients sur roues, avec 

un ordinateur de bord dédié à la 

conduite autonome », a fait valoir 

Elon Musk lors d’un événement 

en ligne sur les avancées de son 

groupe en matière d’intelligence 

artificielle. « Cela fait sens de 
donner à tout ça une forme 

humanoïde », a-t-il ajouté.

Le robot humanoïde devrait être 

« amical »

Le but de la présentation, qui 

portait essentiellement sur le 

développement des technologies 

de conduite autonome, était 

d’attirer de nouveaux ingénieurs. 

Tesla fait l’objet d’enquêtes sur 

ses technologies d’assistance 

à la conduite « Autopilot » et « 

Full Self driving » (FSD). Elles 

sont accusées de faire croire à 

tort aux automobilistes que les 

véhicules peuvent se conduire 

presque seuls. Mais ce sujet n’a 

pas été abordé pendant les deux 

heures et quelques de conférence 

et questions du public diffusées 

en ligne en direct.

Le Tesla Bot sera « amical » 

et vous pourrez « lui échapper 

en courant plus vite que lui a 

priori », a plaisanté Elon Musk. 

Il a aussi évoqué de « profondes 

implications pour l’économie », 

puisque « l’économie est fondée 

sur le travail ». Il envisage ainsi 

un monde où l’effort physique ne 

sera plus obligatoire, mais « un 

choix ».

Très pratique pour 
les porteurs de pass 
sanitaire, l’application 

TousAntiCovid collecte des 
statistiques dont un journal 
d’événements très détaillé. 
Il enregistre et horodate 
les actions de l’utilisateur 
pour les transmettre sur 
des serveurs d’analyse 
de statistiques. Même si 
ces données sont rendues 
anonymes, en réalisant des 
croisements il est possible 
d’identifier nominativement 
les individus et leurs proches.
Après des débuts difficiles 
en raison de son protocole 
centralisé Robert et des 
soucis liés à la confidentialité 
des données, l’application 
mobile StopCovid, qui 
est devenue par la suite 
TousAntiCovid, a changé 
de nature. L’application qui 
conserve ses aptitudes de 
traçage, si cette fonction 
est activée, sert aujourd’hui 
essentiellement à présenter 
le fameux pass sanitaire 
sous sa forme numérique. 
Pratique, mais depuis une 
mise à jour déployée en juin, 

une fonction de collecte de 
statistiques viendrait entraver 
la protection des données 
privées des utilisateurs 
d’après les analyses de trois 
chercheurs.
Selon leur publication sur 
GitLab, alors qu’elle était 
censée permettre d’évaluer 
l›utilisation et l’efficacité de 
l›application, cette collecte 
peut aussi parvenir à récupérer 
suffisamment d›informations 
confidentielles et privées et 
les consolider pour en tirer des 
conclusions sur les personnes. 
En plus du protocole Robert 
qui ne fonctionne que lorsque 
le Bluetooth est activé et qui 
permet de reconnaître une 
personne via un identifiant 
unique anonyme, s’ajoute un 

autre protocole appelé Cléa. 
Il assure le suivi des lieux 
par les certificats au format 
QR-Code. Ces derniers sont 
nominatifs lorsqu›ils sont 
analysés par le convertisseur 
de certificats, qui va vérifier 
leur validité. 
Mais du côté des données de 
statistiques de l’application, 
elles sont envoyées de façon 
anonyme aux serveurs de 
l›application. Mais voilà, en 
raison de cet horodatage et du 
recoupage avec l’identifiant 
unique du protocole Robert, 
le serveur de statistiques peut 
aisément faire le lien entre 
un identifiant anonymisé 
et la véritable identité de 
la personne. Et si plusieurs 
personnes sont allées au 
même endroit, en même 
temps, à la façon de Facebook 
on peut en déduire que ces 
personnes, dont le nom peut 
être identifié, se connaissent.
Lorsque l’anonymisation 
se perd avec la collecte de 
statistiques
Ce n’est pas tout, si une 
personne testée positive laisse 
actif le traçage Bluetooth, seul 

le protocole Robert restera en 
route, puisque cet individu 
ne doit pas fréquenter des 
lieux publics. Par défaut, 
on peut donc considérer 
que la personne est malade, 
par le défaut d’activité sur 
le protocole Cléa. Au final, 
cette étude montre bien que 
ces analyses de statistiques 
sont loin d’être au point au 
niveau de la confidentialité 
des données personnelles.
Ceci dit, l’application 
TousAntiCovid permet de 
désactiver cette fonction de 
collecte de statistiques. Pour 
cela, à partir de l’application 
il faut faire défiler la page 
d’accueil pour atteindre la 
rubrique « Paramètres ». Cela 
permet de faire une bonne 
séance de ménage dans les 
données collectées, mais aussi 
de supprimer cette collecte 
statistiques en désactivant 
l’interrupteur « Statistiques 
et mesure d’audience » et en 
touchant « Supprimer mes 
données ».

La société de sécurité 
informatique UpGuard 
a publié lundi dernier 

un compte rendu d’une 
enquête sur plusieurs mois 
montrant que des millions 
de noms, d’adresses, de 
numéros d’identification 
fiscale et autres informations 
confidentielles ont été exposés 
– mais non compromis – 
avant que le problème ne soit 
résolu.

47 groupes concernés
American Airlines, Ford, 
J.B. Hunt et des collectivités 
comme l’autorité de la santé 
pour le Maryland ou encore 
les transports publics de la 
ville de New York font partie 
des 47 groupes concernés. Ils 
ont en commun d’avoir utilisé 

un logiciel de Microsoft, 
Power Apps, qui permet de 
créer facilement des sites 
Internet et applications 
mobiles d’interaction avec le 
public.
Par exemple, si une institution 
a besoin de mettre rapidement 
en place un portail de prise 
de rendez-vous pour des 
vaccins, ce service du géant 
informatique fournit aussi 
bien la façade publique 
que la gestion des données. 
Mais jusqu’en juin 2021, la 
configuration du logiciel par 
défaut n’assurait pas de façon 
adéquate la protection de 
certaines données, expliquent 
les chercheurs d’UpGuard. 
« Grâce à nos recherches, 
Microsoft a depuis modifié 

les portails de Power Apps », 
précisent-ils.

Un risque pas 
suffisamment pris en 

compte
« Nos outils permettent de 
concevoir des solutions à 
échelle, qui répondent à une 
grande variété de besoins. 
Nous prenons la sécurité et 
la confidentialité au sérieux, 
et encourageons nos clients 
à configurer les produits de 
façon à satisfaire au mieux 
leurs besoins en matière de 
confidentialité », a réagi un 
porte-parole de Microsoft. Le 
groupe a aussi indiqué qu’il 
informait systématiquement 
ses clients quand de 
potentiels risques de fuites 
étaient identifiés, pour qu’ils 

puissent y remédier.
Mais selon UpGuard, il 
est préférable de changer 
le logiciel en fonction de 
la façon dont s’en servent 
les clients, plutôt que « 
de considérer le manque 
généralisé de confidentialité 
des données comme une 
mauvaise configuration 
par l’utilisateur, ce qui fait 
perdurer le problème et 
expose le public à des risques 
». « Le nombre de comptes 
où des infos sensibles 
étaient vulnérables montre 
que le risque lié à cette 
fonctionnalité – la probabilité 
et l’impact d’une mauvaise 
configuration – n’avait pas 
été pris en compte de façon 
adéquate », ajoutent-ils.
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Une nouvelle étude démontre 
que les adultes de moins de 
60 ans dont les journées sont 

remplies de loisirs sédentaires, donc 
de temps passé assis, et peu d’activité 
physique ont un risque d’accident 
vasculaire cérébral (AVC) beaucoup 
plus élevé que les personnes 
plus actives physiquement. 
Avec le développement d’une 
offre numérique abondante et des 
nouvelles technologies, le contexte 
actuel n’a jamais été aussi propice 
à l’augmentation du temps de 
sédentarité et tout particulièrement 
du « temps écran ». Une nouvelle 
étude publiée par l’American Heart 
Association dans la revue « Stroke 
» illustre l’un des dangers que 
favorise cette très mauvaise habitude 
sur la santé cardiovasculaire, à 
savoir le risque accru de survenue 
d’un accident vascualaire cérébral 
(AVC). Les chercheurs sont partis 
du constat que si l’association entre 
l’activité physique et un risque plus 

faible d’AVC est bien établie, la 
relation entre les loisirs sédentaires 
(utilisation des écrans, lecture) 
et l’AVC est moins bien étudiée.
« Le temps sédentaire est la durée 
des activités éveillées effectuées en 
position assise ou couchée. Le temps 
sédentaire de loisirs est spécifique 

aux activités sédentaires effectuées 
hors du travail. », explique l’auteur 
principal de l’étude le Pr Raed 
Joundi de l’Université de Calgary. 
« Il est important de comprendre si 
des périodes de sédentarité peuvent 
entraîner un AVC chez les jeunes 
car un accident vasculaire cérébral 

peut entraîner une mort prématurée 
ou altérer considérablement la 
fonction et la qualité de vie. » 
Dans cette étude, les chercheurs 
ont examiné les informations sur la 
santé et le mode de vie de 143 000 
adultes sans antécédent d’AVC, de 
maladie cardiaque ou de cancer.
Un risque multiplié par quatre passé 
huit heures de sédentarité par jour
Les participants ont été suivis 
pendant une moyenne de 9,4 ans et 
chaque cas d’AVC parmi ce panel 
a été identifié grâce à un couplage 
avec leurs dossiers hospitaliers. 
En parallèle, l’équipe scientifique 
a passé en revue leur temps 
consacré chaque jour à des activités 
sédentaires de loisirs. Les réponses 
ont permis d’établir plusieurs 
catégories : moins de quatre heures 
d’activités sédentaires de loisirs par 
jour, quatre à moins de six heures par 
jour, six à moins de huit heures par 
jour et huit heures ou plus par jour. 
Le même procédé a été mis en place 

concernant leur pratique d’exercice 
physique, sachant que le fait d’être 
le moins actif physiquement 
équivalait à une marche de 
10 minutes ou moins par jour.
Les chercheurs ont établi que le 
temps de loisirs sédentaires quotidien 
moyen de tous les participants était 
de 4,08 heures, et que les adultes 
de 60 ans et moins qui avaient une 
faible activité physique et déclaraient 
huit heures ou plus de loisirs 
sédentaires par jour présentaient 
un risque d’AVC 4,2 fois plus 
élevé que ceux y passant moins de 
quatre heures par jour. Par ailleurs, 
le groupe de participants le plus 
inactif (ceux déclarant huit heures ou 
plus de temps sédentaire et une très 
faible activité physique) présentait 
un risque d’AVC sept fois plus élevé 
par rapport aux participants déclarant 
moins de quatre heures de temps 
sédentaire par jour et des niveaux 
d’activité physique plus élevés.

C’est confirmé : 
trop de loisirs sédentaires augmentent le risque d’AVC

Les tout-petits ne dépensent pas 
seulement de l’énergie pour 
leur croissance et en s’agitant 

dans tous les sens : leur métabolisme 
est aussi incroyablement élevé par 
rapport à celui des adultes. Le taux 
métabolique, qui reflète l’activité 
cellulaire, montre ainsi d’étonnantes 
variations au cours de la vie.
Chacun d’entre nous se souvient 
avec nostalgie de l’époque bénie où 
nous pouvions engloutir cinq pains 
au chocolat sans prendre un gramme. 
Une faculté pas seulement liée aux 
besoins accrus dus à la croissance, 
mais aussi à un métabolisme 
beaucoup plus actif, comme le 
constate une nouvelle étude de 
l’université de Duke aux États-Unis. 
« Les nourrissons âgés de 9 à 15 
mois dépensent 50 % plus d’énergie 
sur une journée que les adultes, 
proportionnellement à la taille 
du corps, témoigne ainsi Herman 
Pontzer, professeur d’anthropologie 
évolutionniste et principal auteur de 
l’étude parue dans Science. Ils brûlent 
de l’énergie tellement rapidement 
qu’on pourrait presque les considérer 
comme une espèce différente. »
L’équipe a analysé la moyenne 
des calories brûlées par plus de 
6.600 personnes depuis l’âge 
d’une semaine jusqu’à 95 ans, en 
regroupant les résultats de différentes 
études utilisant la technique dite 
de l’eau doublement marquée, 

permettant de calculer la dépense 
énergétique totale (métabolisme 
de base et activité physique). Cette 
vaste mise en commun a révélé 
quelques surprises. « Le moment 
de nos «étapes métaboliques de la 
vie» ne semble pas correspondre 
aux grands jalons de l’existence, 
comme la puberté ou la ménopause 
», explique Herman Pontzer.
Le saviez-vous ?
La technique d’eau doublement 
marquée consiste à faire boire 
une eau chargée en isotopes 
stables d’hydrogène et d’oxygène. 
L’isotope d’hydrogène est excrété 
par la sueur et l’urine tandis que 
l’isotope d’oxygène est perdu 
par la respiration. La différence 
entre les taux d’élimination des 
isotopes permet d’évaluer le flux 
de CO2, qui est ensuite converti 
en kilocalories par estimation du 
quotient énergétique du CO2. Par 
défaut, le quotient respiratoire utilisé 
dans les recherches est de 0,85.
À leur naissance, les bébés ont le 
même taux métabolique que leur 
mère. Mais dès l’âge de 9 mois, 
ce dernier augmente rapidement 
jusqu’à brûler 50 % de calories 
en plus jusqu’à 15 mois. « Et 
ce n’est pas seulement parce 
que les nourrissons triplent leur 
poids sur cette période. Bien sûr, 
ils grandissent, mais même en 
éliminant cette variable, leur dépense 

énergétique augmente bien plus 
que ce à quoi on pourrait s’attendre 
», souligne Herman Pontzer.
Le métabolisme ralentit de 
0,7 % par an après 60 ans
Après cette poussée initiale, le 
métabolisme ralentit d’environ 3 % 
chaque année jusqu’à la vingtaine, 
où il se stabilise durant tout l’âge 
adulte. Ainsi, bien que l’adolescence 
se caractérise par une phase de 
croissance élevée, les chercheurs 
n’ont pas constaté d’augmentation 
particulière du métabolisme à cette 
période. La deuxième surprise, 
c’est que la prise de poids que l’on 
observe souvent vers la ménopause 
n’est pas associée à une baisse 
du métabolisme. « Nos données 
montrent que ce dernier ne commence 
vraiment à décliner qu’après l’âge 
de 60 ans, et encore à un rythme 
relativement lent, autour de 0,7 % 
par an », détaille Herman Pontzer.
Dépense énergétique globale selon 
l’âge, corrigée en fonction du poids 
total et de la masse musculaire. © 
Herman Pontzer et al., Science, 2021  
À la fin de sa vie (vers les 90 ans), 
une personne âgée aura ainsi besoin 
de 26 % de calories en moins chaque 
jour qu’une personne de 40 ans. Ce 
phénomène s’explique en partie par 
la perte de masse musculaire associée 
au vieillissement (le muscle brûlant 
plus de calories au repos que la 
graisse), mais pas seulement. « Même 

en contrôlant la masse musculaire 
et l’activité physique, on voit que 
le métabolisme est plus lent parce 
que l’activité cellulaire ralentit. » 
Ceci explique par exemple pourquoi 
les personnes âgées cicatrisent 
plus lentement après une blessure.
Le cerveau des enfants, 
un gouffre énergétique
Concernant les tout-petits, 
l’accélération du métabolisme 
pourrait s’expliquer par les 
changements dans le développement 
du cerveau, un organe 
particulièrement consommateur 
d’énergie. En 2014, une précédente 
étude avait ainsi calculé que le 
cerveau consommait jusqu’à 43 
% de l’énergie totale dépensée 
durant l’enfance. Ces besoins très 
importants rendent les jeunes enfants 
particulièrement vulnérables à des 
carences durant cette 

période, souligne Herman Pontzer. 
« Ils sont très exposés à un retard 
de croissance et aux maladies s’ils 
n’obtiennent pas les calories dont ils 
ont besoin à cette période », insiste le 
chercheur. De même, leurs cellules 
métabolisent les médicaments plus 
rapidement que celles des adultes, 
ce qui signifie qu’ils peuvent avoir 
besoin de doses plus fréquentes.
« Tout cela nous montre que le 
métabolisme tissulaire, le travail 
fourni par nos cellules, varie au 
cours de la vie d’une manière 
que nous ne soupçonnions pas 
jusqu’à présent », conclut Herman 
Pontzer. Et peu importe si vous 
faites trois heures d’abdominaux 
par jour ou que vous restez collé 
sur Facebook toute la journée.

Les bébés dépensent 50 % d’énergie en plus que 
les adultes
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Décorer son intérieur 
est aussi et sur-
tout une histoire de 

créativité et de personnalité. 
Mais si cet adage est essen-
tiel pour se sentir bien chez 
soi, encore faut-il connaître 
certaines règles de base afin 
d’éviter toute faute de goût !

Couleurs mal choisies ou 
mal associées, accumulation 
d’objets ou de motifs non 
maîtrisée, sol mal ou pas 
refait, meubles non adaptés à 
la surface disponible... Voici 
des erreurs à éviter à tout 
prix, pour une déco des plus 
réussies !

Erreur 1 : l’accumulation 
de motifs

Trop de motifs, tue les mo-
tifs. Plus que jamais d’actua-
lité fleurs, pois, rayures et 
autres imprimés fleurissent 
sur les murs, les textiles et les 
objets déco. Si l’envie vous 
prend de les adopter dans 
votre intérieur, soyez cepen-
dant attentive à ne pas les 
mélanger, ni les accumuler. 
En effet, le résultat devien-
drait peu harmonieux, pire, 
il se dégagerait de votre inté-
rieur un sentiment d’étouffe-
ment... Les motifs, oui, mais 
à utiliser avec parcimonie !

Erreur 2 : des styles dis-
parates

Vous aimez le style baroque, 
ne dites pas non au style de-
sign, mais à bien y réfléchir, 
vous êtes aussi fan du style 
campagne chic... Attention 
à ne pas vous perdre dans 
les styles ! Le mélange des 
styles, ou mix and match, de-
mande mesure et maîtrise. Si 
le mélange du moderne et du 

contemporain est tendance, 
sachez qu’il faut toutefois 
garder une certaine cohé-
rence dans le style que l›on 
veut donner à son intérieur. 
Afin d’éviter l’effet «vide-
grenier», définissez donc un 
genre déco en particulier, 
c’est lui qui vous servira de 
fil conducteur pour la suite, 
l’important étant d›obtenir 
un résultat harmonieux.

Erreur 3 : une mauvaise 
association de couleurs

Un peu de bleu, de rose, 
de vert, de jaune, de gris... 
Même si les couleurs sont à 
vos yeux un véritable mode 
de vie, gare à l’association 
fatale ! Certes, un intérieur 
coloré apporte dynamisme et 
bonne humeur, mais cela ne 
doit pas vous encourager à le 
transformer en véritable arc-
en-ciel. Choisissez donc une 
couleur de base à partir de 
laquelle vous déclinerez, au 
grand maximum, deux autres 
couleurs. Et surtout, faites 
du nuancier votre nouveau 
meilleur ami : vous aimez le 
rouge et le violet, oui, mais 
les deux réunis ne font pas 
bon ménage...

Erreur 4 : des objets à 
foison

En vraie collectionneuse, 
vous aimez accumuler les ob-
jets, mais surtout, les exposer 
? Sachez que cet étalage ne 
vous rend pas service, loin de 
là. Mettre trop d’objets déco 
dans son intérieur encombre 
la vue et l’espace et ces der-
niers ne vous facilitent, en 
plus, pas le ménage... La so-
lution toute trouvée : gardez 
les objets qui sont le plus en 
harmonie avec votre déco. Et 

s’il vous est inconcevable de 
ne plus voir le vase de votre 
mémé, sachez que rien ne 
vous empêche de changer, 
de temps à autre, vos objets 
exposés.

Erreur 5 : des meubles 
mal adaptés par rapport 

au volume des pièces

Le défaut majeur dans les 
intérieurs vient souvent du 
fait que les pièces à vivre 
sont mal aménagées. Le pro-
blème ? La taille des meubles 
ne correspond généralement 
pas à l’espace dont on dis-
pose. Grande table, biblio-
thèque, buffet de famille... 
Ces meubles ont peut-être 
pour vous une valeur sen-
timentale, mais vos pièces, 
elles, ont-elles la place né-
cessaire pour les accueillir ? 
Pour avoir la réponse, pas de 
secret : on sort son mètre, on 
mesure les meubles, l’espace 
disponible... Et on avise.

Erreur 6 : un sol non 
rénové 

Voici une des erreurs fa-
tales en déco. Vous venez de 
moderniser votre salon ou 
votre cuisine en changeant le 
mobilier et la peinture, mais 
le sol, y avez-vous pensé ? 
Car c’est un fait : un inté-
rieur design et épuré, doté 
d’un horrible carrelage jau-
nie d’origine, n’a jamais été 
du plus bel effet ! Au lieu 
d›opter pour un tapis «cache-
misère» qui ne changera rien 
aux choses bien au contraire, 
ne négligez pas votre sol et 
changez-le en même temps 
que vous refaites votre inté-
rieur ! Si c’est une question 
de coût, sachez qu’il existe 
désormais de faux parquets 

et du lino imitation bois à des 
prix abordables. 

Erreur 7 : une pièce peinte 
à l’aide d’une couleur 

tonique

Le fuchsia est votre couleur 
préférée et vous souhaitez la 
célébrer en peignant entière-
ment votre chambre avec ? 
Une des règles de base à bien 
intégrer : ne jamais peindre 
une pièce entière avec une 
couleur tonique. En effet, 
avec ce genre de couleur, 
votre pièce deviendrait trop 
étouffante et écrasante. En 
définitive, un pan de mur ou 
des bandes peintes dans une 
couleur tonique suffisent am-
plement.

Erreur 8 : un plafond 
coloré

A moins d’avoir un inté-
rieur doté de hauts plafonds, 
chassez de votre esprit l’idée 
d’avoir un plafond peint 
d’une autre couleur que le 
blanc. En effet, un plafond 
coloré fait visuellement 
avancer les murs et diminue 
l’impression de hauteur dans 
une pièce. Laissez-le donc 
blanc. A savoir également : si 
vous souhaitez le rafraîchir, 
optez pour une peinture mate 
et non brillante, cette der-
nière accentuant les défauts 

dudit plafond...

Erreur 9 : le total look

Évitez de tomber dans le 
piège du total look : à trop 
vouloir bien faire, on finit 
par en faire justement trop... 
Quitte à transformer son in-
térieur en un endroit froid et 
sans personnalité. Oui, vous 
aimez le style marin mais 
cela ne vous oblige pas à 
mettre 50 poissons et du bleu 
à foison. Votre intérieur n›est 
pas une vitrine de magasin de 
décoration, non, non.

Erreur 10 : des petits 
rangements dans tous les 

coins

Lorsque l’on veut gagner de 
la place, on pense souvent 
à installer des éléments de 
rangement. Oui, mais est-ce 
nécessaire de multiplier les 
boîtes et autres petits casiers 
qui finissent par envahir et 
encombrer votre intérieur? 
Et à force de disperser les 
rangements, ne finit-on pas 
par ne plus savoir où se 
trouvent les précieux objets 
et documents rangés ? Résul-
tat : parfois, il vaut mieux 
choisir une bonne armoire 
ou une commode qui fait, au 
final, gagner plus d’espace 
qu›on ne le croit.

Mettre des rondelles 
de concombre 
fraîches sur son 

visage est une astuce beauté 
assez répandue et même un 
peu classique : rafraîchir sa 
peau et la lisser ou bien dé-
gonfler ses paupières en utili-
sant les vertus hydratantes du 
concombre. Une bonne idée 
quand on a du temps devant 

soi !

Mais depuis quelques se-
maines, un nouveau tips 
beauté d’une autre enver-
gure a envahi les réseaux 
sociaux, notamment Tik Tok 
: appliquer des rondelles de 
concombre congelé sur son 
visage. Une astuce prétendu-
ment géniale et miraculeuse 

qui servirait à gommer les 
cernes marqués en un clin 
d’oeil et donner un coup de 
frais à la peau en stimulant la 
micro-circulation.

Une astuce beauté à ne 
surtout pas reproduire à la 

maison

Au secours ! S’il y a bien 
une chose à faire, c’est de ne 

jamais pas suivre toutes les 
tendances qui émergent sur 
les réseaux sociaux, et sur-
tout pas celle-ci.

Si toutefois l’idée semble 
bonne, elle est au contraire 
très dangereuse : appliquer 
du concombre encore conge-
lé sur votre peau pourrait 
engendrer de graves brûlures 

irréversibles, l’épiderme du 
visage étant très fin et sen-
sible.

Préférez plutôt pratiquer un 
massage anti-âge du visage 
en suivant notre tuto avec 
les bons gestes pour raffer-
mir la peau, ou optez pour un 
masque à faire à la maison, 
sans danger !

Tendance D&co

10 erreurs types à éviter en déco

Astuce Beauté

Pourquoi il ne faudrait surtout pas suivre cette astuce beauté
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Le Centre algérien de 
développement du 
cinéma (CADC) a 

annoncé la sélection, par 
le Festival international de 

cinématographie d’Amman, 
du long métrage «La main 
de Meriem» de Yahia 
Mouzahem comme premier 
film à participer au portail de 

commercialisation au titre 
de la deuxième édition des 
«Journée de Amman pour 
les réalisateurs de films» et 

à concourir pour le Prix du 
«Soutien du développement et 
de la post-production».
Le Festival a annoncé 

dimanche sur son site 
électronique «la sélection de 
13 projets sur 45 propositions 
de participation aux portails 
de commercialisation de la 
deuxième édition des Journées 
d’Amman pour les réalisateurs 
de films».
Si le long métrage algérien 
remporte le prix, note la même 
source, «il obtiendra un siège 
dans le portail de «la post-
production» lors des Journées 
des réalisateurs organisées 
dans le cadre du Festival du 
film arabe de Malmo», mais 
également «d’un soutien de 
21.000 USD pour la phase 
de post-production et d’un 
minimum de garanties en 
contrepartie de droits de 
distribution et de ventes dans 
le monde arabe».

L’Algérie, parent 
pauvre du septième 
art maghrébin ? Bien 

que le pays puisse se targuer 
d’être le seul, sur le continent 
africain, à avoir remporté 
une Palme d’or au Festival 
de Cannes avec Chronique 
des années de braise de 
Mohammed Lakhdar-Hamina 
en 1975, ses productions sont 
beaucoup moins célébrées, 
aujourd’hui, que celles du 
Maroc ou de la Tunisie. 
Un manque d’exposition 
qu’entend réparer la 14e 
édition du Festival du film 
francophone d’Angoulême en 
mettant cette année l’Algérie à 
l’honneur.
« Même si les relations restent 
compliquées entre nos deux 
pays et que les blessures sont 
énormes, le cinéma peut aider 
à dépasser tout cela », justifie 
le producteur Dominique 
Besnehard, cocréateur avec 
Marie-France Brière de la 
manifestation qui se tiendra du 
24 au 29 août. Un hommage 
était envisagé pour l’édition 
2020, mais n’avait pas pu 
avoir lieu en raison de la crise 
sanitaire.
En plus de la compétition et 

d’autres cartes blanches, une 
sélection d’une quinzaine de 
films algériens a été élaborée 
en partenariat avec l’Institut 
du monde arabe (IMA) à 
Paris. « Cet échantillon 
couvre une grande partie des 
thématiques qui traversent la 
société algérienne ainsi que 
toutes les périodes, du film de 
patrimoine aux productions 
des années 2000, du court-
métrage au long-métrage », 
détaille la responsable du 
département cinéma à l’IMA, 

Layane Chawaf. Et de rappeler 
que « les jeunes générations 
de cinéastes algériens 
et algériennes sont bien 
représentées dans les festivals 
internationaux ».

Récompenses
A l’image de Mounia Meddour, 
la réalisatrice de Papicha 
(2019). Présentée à Cannes 
en 2019 dans la section « Un 
certain regard », la production 
franco-algérienne avait obtenu 
deux césars en 2020, celui du 
meilleur premier film et celui 

du meilleur espoir féminin pour 
son interprète principale, Lyna 
Khoudri. Il avait également 
remporté le Fifog d’or en 
juin lors de la 16e édition du 
Festival international du film 
oriental de Genève.
En plus de la Palme d’or 1975, 
rarement montrée, sera projeté 
à Angoulême Nahla ou la ville 
qui sombre, de Farouk Beloufa 
(1979), dont une copie a été 
prêtée par la Cinémathèque 
d’Alger. On y suit le récit d’un 
reporter envoyé au Liban pour 
couvrir les événements qui 
préfigurent la guerre civile.
Trois avant-premières seront 
au programme, dont le 
documentaire Leur Algérie 
de Lina Soualem et le drame 
Cigare au miel, de Kamir 

Aïnouz. Deux réalisations de 
Merzak Allouache − qui avait 
connu un grand succès public 
en France grâce à Chouchou 
(2003) avec Gad Elmaleh − 
seront également projetées 
Omar Gatlato (1977) et La 
Famille (2021).
Notons aussi la projection 
de L’Oranais de et avec Lyes 
Salem. L’acteur et réalisateur, 
qui a fait ses classes au 
Conservatoire national 
supérieur d’art dramatique de 
Paris, est d’ailleurs le parrain 
de la sélection. L’homme a déjà 
une histoire avec Angoulême : 
en 2008, pour la toute première 
édition du Festival du film 
francophone, il avait remporté 
le Valois d’or pour son long-
métrage Mascarades.

Parallèlement à la compétition, une quinzaine d’œuvres, dont la Palme d’or 1975 « Chronique des années de braise », seront à (re)découvrir.

Festival du film d’Amman: 

le long métrage algérien «La main de Meriem» en lice

Le Festival du film francophone d’Angoulême 
braque ses projecteurs sur le cinéma algérien
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Les danseurs noirs ont 
décidé de boycotter 
TikTok. En cause, 

une invisibilité et une non-
reconnaissance de leurs 
créations sur le réseau social.
Jalaiah Harmon, 14 ans à 
l’époque, est à l’origine de 
l’une des danses les plus 
virales d’Internet, postée 
en septembre 2019. Mais 
pendant longtemps, personne 
ne l’a su. La jeune danseuse 
africaine-américaine, 
originaire d’Atlanta, crée une 
chorégraphie sur « Lottery 
», un morceau du rappeur 
K-Camp, et la partage à 
ses quelque 20 000 fans 
sur Instagram. En quelques 
minutes, elle récolte pas moins 
de 13 000 vues. Le succès 
est tel que les internautes 
s’empressent de reprendre à la 
lettre ses « waves » et autres « 
woah », des mouvements hip-
hop, et de publier leurs clips 
sur TikTok.
« J’étais contente quand j’ai 
vu ma vidéo postée partout 
sur Internet, a-t-elle confié 
au New York Times, mais je 
voulais être créditée ». Le 
cas de Jalaiah n’est pas isolé. 

Les chorégraphies imaginées 
par des danseurs noirs sont 
souvent à l’origine des plus 
grands buzz de la plateforme 
de partage de vidéos, connue 
pour ses challenges de danse 
et autres chorégraphies plus 
ou moins créatives visionnées 
des milliers voire des millions 
de fois – des chiffres records 
qui représentent bien souvent 
une manne financière pour 
les créateurs. Mais elles sont 
reprises sans mention des 
auteurs d’origine par des 
utilisateurs majoritairement 
blancs, lesquels sont par 
conséquent plus médiatisés et 

mieux rémunérés.
Invisibilisation

Face à ce manque de 
reconnaissance et de visibilité, 
le hashtag #BlackTikTokStrike 
(le TikTok noir en grève), a vu 
le jour le 19 juin 2021 et n’a 
pas manqué de devenir viral, 
avec plus de 6,5 millions de 
vues. Impulsé par le danseur 
professionnel de 21 ans 
Erick Louis (plus de 337 000 
followers), le mouvement met 
l’accent sur le phénomène 
d’appropriation des créations. 
Et encourage la communauté 
afro à ne plus diffuser de 
vidéos de danse, passant ainsi 

volontairement à côté des 
nouvelles tendances musicales 
à fort potentiel d’audience, 
comme le titre « Thot Shit » 
signé de la rappeuse africaine-
américaine Megan Thee 
Stallion. Objectif : montrer 
que « cette plateforme ne 
serait rien sans les Noirs », a 
ainsi accusé l’initiateur de la 
grève dans une vidéo publiée 
sur son compte TikTok.
« Nous nous soucions 
profondément de l’expérience 
des créateurs noirs sur notre 
plateforme et nous continuons 
à travailler chaque jour pour 
créer un environnement 
de soutien pour notre 
communauté, tout en instillant 
une culture où honorer et 
créditer les créateurs pour 
leurs contributions créatives 
est la norme », s’est justifiée 
la plateforme dans un 
communiqué de presse.
Mais le phénomène de cancel 
culture de la communauté 
noire n’est pas nouveau et a 
d’ailleurs dépassé les frontières 
du divertissement. Au moment 
de la mort de l’Africain-
Américain George Floyd, tué 
par un policier blanc en mai 

2020, de nombreux utilisateurs 
africains-américains ont 
souhaité manifester leur 
soutien au mouvement Black 
Lives Matter en inscrivant dans 
leur « bio » TikTok les termes 
« Black, Black Lives Matter, 
Black support ». Un contenu 
jugé « inapproprié » et aussitôt 
supprimé par l’algorithme de 
l’application.
Les vidéos légendées du 
hashtag #GeorgeFloyd et 
#BlackLivesMatter postées 
dans la foulée ont elles aussi 
été rendues invisibles, ne 
récoltant aucune vue. Un 
problème technique qui aurait 
affecté d’autres hashtags, 
selon l’entreprise. En réalité, 
ces publications auraient été 
visionnées des milliards de 
fois. Cette boulette a poussé 
TikTok à s’engager à faire un 
don de trois millions de dollars 
à des organisations caritatives 
œuvrant pour la communauté 
noire pendant la pandémie de 
Covid19, et d’un million de 
dollars supplémentaire pour 
lutter contre l’injustice raciale 
et les inégalités aux États-
Unis.

Des armes à feu ayant 
appartenu à Al Capone, 
l’un des gangsters les 

plus célèbres du monde, vont 
prochainement être mises aux 
enchères en Californie par 
ses descendants. Le Colt.45 « 
préféré » du caïd fait partie des 
174 lots qui incluent également 
des photos de famille, une 
lettre écrite à son fils depuis sa 
cellule d’Alcatraz et le lit qu’il 
partageait avec son épouse 
dans leur luxueuse villa de 
Floride.
La collection mise en vente 
le 8 octobre à Sacramento par 
la maison Witherells provient 
du patrimoine laissé par Al 
Capone en 1947 à sa veuve, 
Mae Capone, qui l’a elle-même 
légué à leur fils unique Sonny.
Le Colt.45 pourrait s’envoler 

pour 150.000 dollars
Al Capone était l’un des 
chefs de la pègre les plus 
redoutés durant la période de 
la Prohibition dans les années 
1920, durant laquelle toute 
production ou vente d’alcool 
était officiellement interdite aux 
Etats-Unis. Parrain de la bande 
de l’Outfit à Chicago, celui 
qu’on surnommait « Scarface 
» (« le balafré ») faisait régner 
la terreur avec son réseau de 
racket et ses méthodes très 
violentes, comme le « massacre 
de la Saint-Valentin » durant 
laquelle il avait fait exécuter 
sept membres d’un gang rival 
en 1929.
Malgré tous les policiers lancés 
à ses trousses – dont le célèbre 
Eliot Ness – le gangster ne 
sera jamais poursuivi pour 

ses crimes violents mais pour 
fraude fiscale, ce qui lui vaudra 
une condamnation à 11 ans de 
prison et un passage sur l’île-
pénitencier d’Alcatraz, dans la 
baie de San Francisco.
La maison de vente Witherells 
estime que le Colt fétiche d’Al 
Capone pourrait atteindre 
150.000 dollars, un autre 
de ses pistolets étant estimé 
entre 30.000 et 60.000 dollars. 
Les lots comprennent aussi 
une montre de gousset Patek 
Philippe en platine et diamants 
ainsi que d’autres bijoux 
clinquants monogrammés aux 
initiales d’Al Capone. Les 
actuelles propriétaires de ces 
objets sont les petites-filles 
du gangster, Diane et Barbara 
Capone

#BlackTikTokStrike

 quand les danseurs noirs boycottent TikTok

Etats-Unis : 

Le Colt fétiche du célèbre gangster Al Capone 
bientôt mis aux enchères
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Pour Iggy Azalea, il est désor-
mais du devoir des maisons de 
disques d’offrir à leurs artistes 
un suivi psychologique. Car 
si l’usage intensif des réseaux 
sociaux n’est plus une option 
en matière de communication 
musicale, le « degré de haine 
et de pression » subi par les 
pop stars constitue une me-
nace sérieuse pour leur santé 
psychologique.
« J’aimerais vraiment que les 
maisons de disques acceptent 
toutes d’avoir au moins 
UN psychologue par label. 
Presque tous les artistes ces 
derniers temps ont expliqué 
avoir du mal à gérer le de-
gré de haine et de pression. 
Les équipes sportives le font 
pour leurs athlètes, pourquoi 
pas les labels ? », a interrogé 
l’interprète de Kream dans un 
tweet, avant d’appeler Lucian 

Grainge et Rob Stringer, les 
patrons respectifs d’Universal 
Music Group et Sony Music 
Entertainment, à agir.
Une réaction qui fait suite à la 
détresse exprimée par Lizzo 
dans un Live Instagram après 
avoir été violemment trollée 
pour le clip de sa nouvelle 
collaboration avec Cardi B.

Consternée
En effet, Lizzo a essuyé une 
vague de commentaires hai-
neux, racistes et grossophobes 
après la sortie de la vidéo de 
Rumors, son nouveau titre.
« Peu importe la quantité 
d’énergie positive que vous 
mettez dans le monde, il y 
aura toujours des gens qui 
auront quelque chose de mé-
chant à dire sur vous. C’est 
grossophobe, c’est raciste, 
et c’est blessant. Ce que je 
n’accepterai pas, c’est que 

vous fassiez cela aux femmes 

noires, encore et encore, sur-

tout à nous, les grosses filles 
noires » s’est émue la chan-

teuse il y a quelques jours.

Après quoi Lizzo a reçu de 

nombreux messages de sou-

tien de la part de personnalités 

telles que Chloë Bailey, Ja-

meela Jamil, Octavia Spencer 

et bien sûr Cardi B. Une chose 

est sûre, elle peut désormais 

compter sur Iggy Azalea pour 

l’épauler face aux trolls qui, 

bien malheureusement, auront 

toujours du temps à perdre. 

Les maisons de disques n’ont 

en revanche pas encore répon-

du à la proposition de la rap-

peuse.

Alors que Billy Porter 
travaille en ce mo-
ment sur la réalisation 

de son premier film, What If ? 
pour MGM, Amazon Studios 
lui a déjà commandé un autre 
long-métrage. Il s’agit d’une 
comédie pour adolescents, 
également dans l’univers 
LGBT+. Ce film a pour titre 
provisoire To Be Real et est 
décrit comme à la croisée de 
Superbad et Booksmart, ainsi 
que le note Variety.
Le scénario original, écrit 
par Ryan Shiraki (On My 
Block), suit le parcours 
de trois amis queers qui 
quittent leur ville natale 
pour assister à la Pride de 
New York. Le projet sera 
produit, entre autres, par 
la société de l’actrice Ga-
brielle Union, I’ll Have 
Another.

Nouveaux horizons
Ces derniers mois sont 
chargés pour Billy Porter, 
qui passe pour la première 
fois de l’autre côté de la 
caméra avec What If ?. Ce 
premier projet de réalisa-
tion est un drame fondé 

sur un script d’Alvaro Gar-
cia Lecuona. La trame suit 
l’histoire d’amour entre un 
lycéen en dernière année 
est une fille transgenre de 
son école.
S’il devient cinéaste, Billy 
Porter n’abandonne pas 
pour autant sa carrière 
d’acteur et sera l’une des 
bonnes fées de Cendrillon 
dans la prochaine adapta-
tion pour les studios Ama-

zon. Par ailleurs, la star 
pourrait bien remporter un 
deuxième Emmy Awards 
pour son rôle de Pray Tell 
dans la série Pose de Ryan 
Murphy le mois prochain.
Billy Porter a également 
révélé cette année être sé-
ropositif depuis 14 ans et 
avoir dû garder le secret 
sur sa maladie pour ne pas 
handicaper sa carrière.

Gil Grissom n’est pas au 
mieux ! William Petersen, 
qui incarne le responsable de 
la police scientifique de Las 
Vegas dans Les Experts, a été 
hospitalisé au cours du week-
end pour épuisement.
« Il ne se sentait pas bien ven-
dredi. Il est épuisé par les lon-
gues heures sur le tournage de 
ces 12 dernières semaines et 
a été emmené à l’hôpital par 
précaution », a fait savoir son 
porte-parole à ET. L’acteur a 
depuis été autorisé à sortir et 
est « en bonne santé ».
Le retour
William Petersen a repris son 
rôle iconique pour la suite des 
Experts : Las Vegas, dont le 
retour a été annoncé en mars. 
La série s’était arrêtée en 
2015, après 15 saisons et 355 
épisodes. L’acteur avait fait 

ses adieux à la fin de la saison 
9 laissant sa place de respon-
sable de l’équipe scientifique 
et technique à Laurence Fish-
burne. Ce dernier était parti à 
la fin de la 11e saison et Ted 
Danson avait repris le flam-
beau jusqu’à la fin.
L’interprète de Gil Grissom 
n’est pas le seul à retrouver 
son personnage pour cette 
suite. Jorja Fox ou encore 
Wallace Langham reprennent 
du service pour épauler « une 
nouvelle équipe d’enquêteurs 
» selon le synopsis officiel. 
Le premier épisode de cette 
suite des Experts : Las Vegas 
sera diffusé le 6 octobre aux 
Etats-Unis.
Le départ de Grissom des 
«Experts» chagrine

Inquiète pour ses consœurs, Iggy Azalea 
propose aux maisons de disques d’embaucher 

des psys

Billy Porter va réaliser une 
comédie queer pour ados

Info Star...
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La journaliste de l’APS Nadjet Fennouche n’est plus

Le contrôleur de police 
Hassani Fayçal nouveau 

SG de la DGSN

Accidents de la route:

 27 décès et 1437 blessés en une semaine

2.295 affaires d’agression et de port 
d’armes blanches traitées en juillet

La journaliste de 
l’Agence Algérie 
presse service (APS) 

du bureau de la wilaya d’El 
Tarf, Nadjet Fennouche, 
est décédée lundi en début 
d’après midi, à l’hôpital 
Besbes à l’âge de 54 ans, a-t-
on appris auprès de sa famille.
La défunte, mère de trois 
enfants, a rejoint en 1992 
le bureau régional de 
l’APS à Annaba en tant que 
traductrice avant de rallier en 
2008, le bureau de l’Agence 

dans la wilaya d’El Tarf en 
tant que journaliste, où elle a 
fait montre de dévouement et 
de passion pour son métier.
Communicative et plein 
d’entrain, Nadjet a su, 
tout au long de sa carrière 
professionnelle, tisser des 
liens forts avec ses collègues 
et le monde de la presse.
Ayant contracté la Covid-19, 
la défunte avait été transférée, 
depuis une semaine à l’hôpital 
de la ville de Besbes dans la 
wilaya d’El Tarf et son état 

s’est détérioré au cours de ces 
deux derniers jours, selon une 

source médicale.
La défunte sera inhumée dans 

les prochaines heures dans 
un des cimetières d’Annaba, 
selon des membres de sa 
famille.
Le directeur général de 
l’Agence Algérie presse 
service et l’ensemble des 
journalistes et employés 
de l’Agence présentent en 
cette douloureuse épreuve 
leurs sincères condoléances 
à la famille et aux proches 
de la défunte et prient Dieu 
de lui accorder sa sainte 
Miséricorde.

Le Contrôleur de police, 
Hassani Fayçal a été 
nommé secrétaire 

général (SG) de la Direction 
générale de la Sûreté nationale 
(DGSN), a indiqué mardi un 
communiqué de la DGSN.
«Dans le cadre du mouvement 

partiel ayant concerné des 
directeurs centraux de la DGSN 
le 22 août 2021, le Contrôleur 
de police, Hassani Fayçal a été 
nommé secrétaire général (SG) 
de la Direction générale de la 
Sûreté nationale (DGSN)», 
précise la même source.

Vingt sept (27) 
personnes ont 
trouvé la mort et 

1437 autres ont été blessées 
dans des accidents de la 
route survenus à travers le 
territoire national durant la 
période allant du 15 au 21 
août, indique mardi un bilan 
de la Protection civile.
Le bilan le plus lourd a été 
enregistré à Ouargla où trois 
personnes sont décédées et 35 
autres ont été blessées suite à 
sept accidents survenus dans 
la région.
En outre, l’intervention des 
secours de la Protection civile 

a permis l’extinction de 1429 
incendies urbains, industriels 
et divers à travers plusieurs 
wilayas, dont Alger où 187 
incendies ont été éteints.
S’agissant des activités de 
lutte contre la propagation du 
Coronavirus (Covid-19), les 
unités de la Protection civile 
ont effectué, durant la même 
période, 331 opérations de 
sensibilisation et 363 autres 
de désinfection générale à 
travers le territoire national 
ayant touché l’ensemble des 
infrastructures et édifices 
publics et privés, quartiers et 
ruelles.

Les services de la 
Sûreté nationale 
ont enregistré en 

juillet dernier 2.295 affaires 
d’agression et de port 
d’armes blanches qui se sont 
soldées par l’arrestation de 
2.533 suspects.
«Dans le cadre des efforts 
des services de police dans 
lutte contre la criminalité en 
milieu urbain, notamment 
les activités des bandes 
de quartiers, les services 
compétents de la Sûreté 
nationale ont procédé 
durant le mois de juillet à 
l’arrestation de 2.533 suspects 
impliqués dans 2.295 affaires 
liées à des agressions 
physiques à l’arme blanche 

et au port d’armes blanches 
prohibées», a précisé lundi 
un communiqué de ces 
services, faisant état d’»un 
recul (-9,39%) par rapport au 
mois de juin 2021».
«Les services de police ont 

traité, à travers le territoire 
national, 1.116 affaires liées 
au port d’armes blanches 
prohibées et 1.179 affaires 
liées à des agressions à 
l’arme blanche», a souligné 
la même source.


